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INTRODUCTION
La Carte des Sols des ''Iles du Saloum" à 1/50 OOOème complète l'inven-
taire des sols des zones estuariennes du Sénégal. En effet, le De 1ta du Fleuve Séné-
gal a été cartographié au 1/50 000ème par la F.A.O., dans le cadre de la cartogra-
phie générale de la vallée du Sénégal. L'Estuaire du Sine-Saloum - et particulière-
ment la partie Nord - a été cartographiée au 1/100 OOOème, par C. CHARREbU et P.
BONFILS (Carte des Sols du Sine-Saloum: M'BOUR-FATICK). Enfin, le domaine f1uvio-
marin dé la oCasamance a été· cartographié. par J.:Vl~LLLEFON.
La prospection a été entièrement réalisée sur l'eau, à l'aide d'un
bateau plastique "Boston Wha1er". Les sondages ont été effectués à l'aide d'une
"pelle à vase" qui est un cylindre de 10 cm environ de diamètre, découpé sur un
peu plus de la moitié en long. La longueur est d'1,20 m et les bords sont tran-
chants. Plus de 400 profils ont été observés dont 180 prélevés et analysés au labo-
ratoire du Centre ORSTOM de DAKAR sous la direction de C. PbYCHENG. Toutes les
analyses sédimento10giques (granulométrie des sables, morphoscopies ••• ) ont été
effectuées et interprétées par Mme M. DELbUNE que nous tenons à remercier ici.
: l : l e s d u s a l o u m
E ç h e l l e
1 / 2 0 0 . 0 0 0
Le climat de la région est du t~pe spudanien, à soudano-sahélien,carac-
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I - LE MILIEU NATUREL
1.l.Cedre géographique ~ (Fig. 1)
La région étudiée se situe toute entière sur la rive gauche du fleuve
Saloum dont le ~ours forme le limite Nord et s'étend approximativement depuis la
pointe de Sangomar à l'Ouest jusqu'à la ligne Foundiougne-Karang, à l'Est.
De formes triangulaire, cette zone delta!que est constituée par trois
ensembles d'tles séparées entre elles par des bras de mer. Le Diombos large bras de
mer très ensablé, sépare les tles du Gandoul au Nord de l'Ile Betanti, grosse tle:
de forme ovo!de - de 25 km de long sur 12 de large - elle m€me, séparée des tles du
Fat,l!ala au Sud par le Bandiala. De très nombreux marigots- appelés "bolons ll - sépa-
re~t.les fles entre elles. Parmi les plus importants, nous citerons, pour les tles
d~ Gandoul : le Bolon Gokehor, le bolon Diagane, le bolon Sangako, le bolon Guilor ••
Pour les rles du Fatbela ; le bolon B~, le bolon Missirah•••
L'ensemble couvre une superficie de : 90 000 hectares.
1.2. Le climat - (Fig. 2)
térisé par :
- une saison des pluies, de courte durée, (4 mois) allant de Juillet à Octobre, avec
le maximum en ~oat, suivie d'une saison sèchè de 8 mois.
- la pluviométrie moyenne de la région est comprise entre 800 et 900 mm, répartie sur
une quarantaine de jours, comme l'indiquent ies données des 4 stations: FoundiougDe
Sokone, Dionouar, Tou~acouta.
FOUNDIOUNGNE SOKONE DIONOUAR TOUBbCOUTl..
MOIS
Moyenne 40 ans 10 ans 8 ans 8 ans
Nbre. de jours 4 4.4 3.2 4.1
Juin
~. en mm 42.4 42.7 32.7 52.4
Nbre. de jours 8.1 11.1 9.1 10
Juillet
~. en mm 153.8 146.2 158.5 179.8
Nbre. de jours 13.5 17 14.7 15.2
ko(lt
H. en 1IlIJ1 32~.7 301 314.4 318
-
~bre. de jour!> 11.4 15.3 111.1 12.2
Septembt;'e
H. en ~ 218.3 231~6 252.5 285.4
.. , .
Nbre. de jqurs 4.8 6.1 6.2 4.2
Octobre
H. ell mm 64,.6 86.4 83.2 73.8
.
., .
Nbre.de jou):'s 41,,8 .)3.9 44.3 45.7
To~al
,
, . 0' -0'
o'
H. en JII1l1 807?~ 897.9 84.1.3 909.,4,
.. o 0 .. ,
DtONOUAR
Moyenne sur 8 ans
H =841.3mm
TOUBACOUTA
Moyenne sur 8 ans
JFMAM} JASOND
FOUNDIOUGNE
Moyenne sur 40 ans
H= 807, 8 mm








En fait, un examen détaillé fait ressortir, d'une part, l'extr~me irré-
gularité de la pluviométrie d'une année sur l'autre, d'autre part, et surtout - un
déficit presque génÉralisé de cette pluviométrie, ces dernières années ; comme on
pourra le constater sur le tableau ci-dessous -
Station FOUNDIOUNGNE SOKONE DIOHOUAR TOUBACOUTA
1968 446.9 482.7 522.7 608
1969 691.7 1052.9 903.7 966.1
1970 568.6 684.5 722.5 721.7
1971 949.1 874.8 906.3 1119
1972 413.5 395.3 464.4 436.2
1973 546.2 616.9 630.5 701.6
1974 634.4 583.7 750 768
Outre cette irrégularité interannuelle et le déficit de la pluviométrie
totale, c'est la contraction de la durée de la saison des pluies qui est à retenir.
En effet, comme presque partout ailleurs, au Sénégal, Juin et Octobre sont des mois
secs et la saison des pluies ne dure génér~lement plus que 3 mois (Juillet à Septem-
bre) •
La température moyenne est élevée 28°C et les variations thermiques en-
tre les maixmas et les minimas annuels sont importants (400 en Avril/Mai - 15° en
Janvier/Février).
3.1. Hydrologie - Océanographie
Ni delta, ni m~me véritablement estuaire, le Saloum n'est aujourd'hui
qu'une ria dont le chenal est exclusivement parcouru par les eaux marines. La marée
remonte en effet, biquotidiennement jusqu'à Birkelane environ, à 130 km de l'embou-
chure et aucun cours d'eau de quelque importance que ce soit ne vient à la rencontre
de l'eau salée.
- L'embouchure du fleuve est délimitée par une langue de sable de 18
km de long, la pointe de SANGOMAR. En effet, le littoral du Saloum est soumis à
l'influence de 2 types de houle, l'une qui provient de l'Atlantique Nord - donc du
Nord-Est - et qui agit pendant toute la saison sèche - l'autre qui provient de
l'Atlantique Sud - donc du Sud-Ouest - et qui agit pendant la saison des pluies.
Des deux, c'est de loin, la houle du Nord-Ouest qui.a une action dominante et qui est
responsable de la dérive littorale Nord-Sud d'une part, et de l'ensablement des bou-
ches du Saloum, d'autre part.
Nous avons dit que la marée remontait très loin dans le fleuve Saloum.
En fait elle envahit toutes les ramifications du réseau hydrographique fossile qui
fonctionne ainsi comme un réseau d'ixrigation en eau salée, pour ne pas dire, sursa-
lée. Les particularités des marées dans le chanal du Saloum sont connues d'après le
guide pratique du Commandant Yvetotet de la mission hydrographique effectuée en Août/
Juin 1960.
· , .
Il apparaît que l'amplitude des marées à la pointe de Sangomar varie de
1,80 m en vives eaux à 1 m en mortes eaux, l'amplitude moyenne étant de 1,40 m. Cette
amplitude diminue irrégulièrement au fur et à mesure qu'on remonte le Saloum ou les
marigots en m~me temps que le niveau moyen (moyenne des H. 11. et des B M) aurait ten-
dance à s'abaisser, par suite des pertes de charge dans les chenaux sinueux, larges
et peu profonds. L'amplitude moyenne qui est encore de 1,40 m à Foundiougne tombe à
0,40 m à Kaolack et à 0,20 m dans les marigots secondaires.
De la pointe de Sangomar ou de l'embouchure du Bandiala jusqu'à Sokone,
en passant par Djinda, Tialane, Toubacouta ou les Diombos, la salinité de l'eau est
partout élevée et supérieure à celle de l'eau de mer, comme l'indique le tableau ci-
dessous. Le pH de cette eau est de l'ordre de 7,5.
Salinité de l'eau
Conductivi ê'Anions - meQ/l Cations meQ/lLocalité pH té -en
...6{mha./cm Cl S04 C03H Ca Mg K. Na
Sangomar 7.4 68.800 604.8 58.3 2.4 21.2 112 14.5 514
Gokèhor 7.3 73.600 664.3 67.7 2.5 22.4 123 16.4 600
Diogane 7.2 71.100 659.5 65.1 2.6 23.6 112 15.5 544
Tialane 7.4 73 0 600 656.6 62.6 2.4 21.8 127 16.4 588
Diombos 7.5 71.100 649.9 66 2.4 24.1 138 15.3 544
Djirnda 7.4 67.200 615 66.9 2.7 23.5 123 11.5 520
Bandiala 7.2 68.800 610.6 62.6 2.5 18.9 120 15 544
Toubacouta 7.4 71.100 664.3 62.6 2.5 19.4 122 14.2 514
Sokone 7.5 87.900 852.5 79.7 2.8 28.4 178 19.4 708
On constate que la salinité varie de 70 g/l environ à l'embouchure (San-
gomar/Bandiala, jusqu'à 100 g/l à Sokone soit de 2 à 3 fois supérieure à l'eau de mer.
La salinisation de cette eau est du type chlorurée-sodico-magnésienne.
1.4. Géologie - Morphologie
Les tles du Saloum sont formées généralement de vases plus ou moins
sableuses, d'§ge probablement flandrien - dans le cas des tannes qui correspondent à
d'anciennes vasières et - subactuelles dans le cas des mangroves occupées par les
palétuviers, les formations actuelles étant représentées par la vase nue.
D'après p. MICHEL, les bouches du Saloum étaient occupées, au moment
de transgression nouakchottienne - 5 000 BP - par un golfe marin remontant jusqu'à
l'amont de Kaolack, sur le fleuve principal et de Fatick pour la vallée du Sine.
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Cette transgression a laissé des dép8ts sableux qui forment une terrasse
en bordure du plateau continental et qui subsiste parfois en tlots au milieu des al-
luvions plus récen~s.Après le Nouakchottien, la dérive littorale N-S a engendré la
formation de cordons littoraux successifs qui ont fermé partiellement le golfe au mi·
lieu duque 1 se sont déposées des vases. Par suite de la légère régression de la mer
depuis le Nouakchottien, ces anciennes vasières ne sont plus recouvertes à marée haute
et se sont transformées en Il tannes Il, étendues sursalées et généralement dépourvues
de végétation.
Parallèlement à la fermeture du golfe, les populations anciennes ont con-
sommé de nombreuses coquilles (Arches et huttres) et les ont déposées en amas, par-
fois sur des cordons sableux, mais pas toujours. Les datations effectuées sur les co-
quillages artificiels appelés : "Kjokkenmodding" provenant de certains de ces amas,
dont le plus grand (Diorom Boumak) par C. DESC~œS - THILMANS - THOMMEREY, ou encore,
à Bangalere, montrent qu'ils sont pour la plupart d'environ 1 500 à 1 000 B.P.
Il existe, par ailleurs dans les tles du Saloum de nombreuses traces, de
fluctuations du niveau marin, et de variations des lignes de rivages.
Dans une des séquences que nous avons étudiées en détail, dans les Diom-
bos, on note la présence à 1,50 m d'un niveau de tourbe riche en coquilles d'Arca et
d'huttres. A Sipo, et N'Dangane Touti, on observe sur l'escarpement de la dune sa-
bleuse, un niveau continu d'alios ferrugineux passant par places, à une véritable
cuirasse. Il s'agit là d'un niveau phréatique ancien lié à un niveau marin plus haut
que~llactuel. Dans un carottage effectué récemment à Bandiala, non loin de la mer,
nous avons traversé plus de 11 m dlune argile sableuse riche en coquilles variées et
généralement intactes.
Du point de vue morphologique, on observe une nette dissymétrie entre les
deux rives du Saloum. Cette dissymétrie est due au fait que, arr€té par la longue je-
tée de la pointe de Sangomar, le flot nlentre pas directeoent dans les marigots de la
rive droite du Saloum, alors qu'il peut pénétrer de plein fond et dans les bouches
du Diombos et du Bandiala. Il en résulte que les vasières qui bordent la rive septen-
trionale du Saloum sont sillonnées par un labyrinthe de chenaux de marée dont le ré-
seau est moins dense et surtout moins instable que sur la rive méridionale qui forme
au contraire un milieu véritablement insulaire soumis aux remaniements dlun réseau
très actif de chenaux directement ouverts sur l'Océan.
141 - Répartition des formations sableuses
a) Les cordons sableux :
Ils forment deux bandes parallèles alignées N-NW-S-SE : l'un, situé en
bordure de mer est presque continu de Djinakh - au Sud, jusqu'à Dionouar, au Nord,
en passant par Betanti.
Le second, situé à l'intérieur, couvre une grande partie de lille Betanti
qu'il coupe presque en son milieu, sur une longueur de 13 km et une largeur de 4 km.
C'est ce cordon qui forme un escarpement abrupt sur le Bandiala en 2 points : Ndan-
gane Touti et Sipo.
b) Les terrasses marines :
Elles sont bien représentées surtout au Nord des Diombos, c'est-à-dire
dans les tles du Gandoul ; d'une part 'à l'Ouest d'une ligne NIGadior - Bassoul -
Bakalon, d'autre part entre le Bolon Guilor et les formations du Continental terminal.
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142 - Sédimentologie
Une centaine d'échantillons représentant 35 profils environ - et prove-
nent o pour la plupart des terrasses et cordons sableux ont été analysés par Madame
DELAUNE qui en a tracé les courbes cumulatives.
a) Médianes :
Il apparatt que les échantillons présentent une assez grande homog~néit€.
Hormis quelques échantillons, les sables sont très fins à fins. Sur les 100 échantil-
lons 34 ont une médiane inférieure à l00.rit et 51 ont une médiane comprise entre 100
et 160~. C'est dans les tles du Gandoul qu'on note une nette dominance de sables
très fins.
D'autre part, si l'on considère la répartition des divers stocks sédimen-
taires, on s'aperçoit que les sables résultent du ~~lange de différents stocks sableux.
Dans les tles Betanti, le mélange est constitué d'un stock de granulométrie situé entre
35 et 60;'1. et d'un stock - le plus fréquent, d'ailleurs, de granulométrie comprise en-
tre 80 et 12~fi.
Dans les tles du Gandoul, les courbes de fréquence montrent l'existence
de 5 modes à 551(- 72 fi. - HOA - 145 ~i et 180,,((
. ../ /
b) Faciès des Courbes Cumulatives :
Selon la terminologie de A. RIVIERE, le faciès dominant est de loin, le
faciès logarithmique correspondant aux formations marines. Certains profils présentent
un faciès bimodal (courbe en S) caractéristique des dunes et cordons littoraux. Les
autres faciès: hyperbolique (sédiments déposés par décantation dans les vasières) et
paraboliques (fluviatiles) sont très rares.
Dans certains profils, on note que les sables n'ont pas le même faciès,
de haut en bas et les variations horizontales sont parfois relativement rapides. Ceci
s'observe surtout dans les terrasses des tles Betanti.
c) Relation entre les médianes et le triage: (Fig. 4)
(Med < lOO~)
plupart des terrasses des tles du Gandoul et les
un faciès logarithmique et parfois, intermédiaire
Sur un diagramme, nous avons porté en ordonnées, les valeurs de l'hétéro-
métrie et en abcisses, les valeurs de médianes.
On observe d'une part, que dans leur grande majorité les sables sont bien
triés, comme l'indiquent les hétérométries comprises entre 0,15 et 0,6.
D'autre part que les échantillons se répartissent en 4 groupes :
1/ Les sables très fins à He faibles
Ils proviennent, pour la
courbes cumulatives de ces sables ont
entre logarithmiqùe et hyperbolique.
2/ Les sédiments fins (Médianes comprises entre 100 et 200fi) à He faibles (co!oUprises
entre 0,15 et 0,35). Les courbes cumulatives de ces sables ont des faciès logarithmi-
ques ou à tendance logarithmiques. On serait làén présence de sédiments marins ou de
sédiments marins repris dans les cordons littoraux.
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3/ Les sédii~nts fins (médianes comprises entre 100 et 2oo~) à He plus élevées (com-
prises entre 0,35 et 0,6). Les faciès sont généralement de type bimodal correspondant
à des cordons littoraux.
4/ Enfin, un groupe, beaucoup plus rare, de sables grossiers à He élevÉe, indice de
mauvais triage, Les faciès sont - ou se rapprochent - du type parabolique.
1.4.3. Minéralogie
Comme dans le cas des granulométries, les rÉsultats sont très homogènes et
on note que le cortège minér~logique est dominé par la présence de Zircon, Tourmaline
et Rutile.
Ces trois espèces minérales, dites ubiquistes en raison de leur grande
résistance à l'altération et au transport, montrent que ces sables ont subi de nombreux
remaniements, ce qui est confirmé par les teneurs pondérales généralement faibles. Ce
cortège minéralogique ressemble beaucoup à celui des sables du Continent~l terminal et
il est vraisemblable que les sables de l'Estuaire du Saloum en dérivent. Il faut noter
également que l'examen morphologique des minéraux lourds montrent que ceux-ci - surt
tout les tourmalines - sont fortement usés.
1.4.4. Conclusion
Il ressort de cette étude sédiu~ntologique que, pour leur grande majorité,
les sables des tles du Saloum provenant tant des mangroves que des tannes ou des ter-
rasses sont d'origine marine et qu'il n'y a donc pratiquement pas d'apport de l'amont.
Le Saloum est donc bien un fleuve mort et son estuaire un véritable bras de mer.
1.4.5. Minéralogie de la fraction argileuse
Des déterminations aux Rayons X ont été effectuées sur quelques échantil-




. en èm" lonite Kaolinite lllite
MS 581 o - 20 2 5 3
582 100 - 120 1.5 5.5 3
Mangroves }OlS 601 o - 20 1.5 6 2.5
à 602 100 - 120
-
10
Rhizophora 603 150 - 170 - . 9 1
MS 801 o - 20 3 4,5 20 5
802 100 - 120 3.5 4.5 2
MS 1102 40- 60 2.5 6.5 1
1103 80
- 100 3 0 5 5.5 1
Mangrove MS 791 o - 20 3 5.5 1.5
à 792 100 - 120 4.5 4.5 1
Avicennia MS 1231 o - 20 4 5 1
1232 20 - 40 4 5 1
MS 912 50 - 70 3 5 2
913 80 - 100 4 4 1
914 150 6.3 3.5
-
Tanne vif MS 1113 50 - 70 6 3 11114 100 - 120 4 5 1
MS 1212 70,- 90 5 4 1
1213 110 - 120 3 5.5 1.5
MS 1282 60 - 80 7 2.5 0.5
1283 100 - 120 5 4 1
MS 902 30 - 50 2.5 6 1.5
Tanne 903 100 - 120 3.5 5 1.5
herbacé 904 150 2 6 2
On constate que les trois minéraux argileux: Kaolinite - Montmorillo-
nite - lllite, sont présents et qu'en proportions relatives, il y a autant, sinon par-
fois plus de Montmorillonite que de Kaolinite quand on passe de la mangrove au tanne
vif où par ailleurs, l'illite est peu représentée.
La prédominance de la montmorillonite sur la kaolinite dans le tanne vif
est sans doute le résultat d'une néoformation.
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1.5. Végétation
Les.tles du Saloum représentent une zone de transition entre le soudano-
guinéen, au Sud, et la zone sahélo-soudanienne au Nord ; aUS$i remarque-t-on que,
d'une part, l'extension des tannes est beaucoup plus importante dens les fles du Gan-
doul que dans les fles Betanti, d'autre part, que de nombreuses espèces des zones exon-
dées de la partie Nord ne se retrouvent pas au Sud et inversement.
Par ailleurs, on retrouve dans la mangrove des fles du Saloum, une zo~­
tion végétale sensiblement identique à celle de l'Estuaire de la Casamance. Cette zo-
nation végétale est essentiellement liée au régime de submersion - et donc, à la sali-
nité des nappes - des différentes zones.
Âvant de passer en revue quelques exemples de séquences caractéristiques,
nous distinguerons trois grandes formations végétales qui se retrouvent dans toutes
tles o
1.5.1. La mangrove à palétuviers
Formation végétale caractéristique des estuaires et deltas des régions
tropicales soumises à l'influence de la marée, elle est ici, représentée par 5 espèces
appartenant à 2 familles : les Rhizophoracées représentées par 3 espèces du genre
Rhizophora ou palétuvier rouge, dont l'écorce est riche en tanins
• Les Rh. racemosa, de taille élevée (20 m) colonisent certaines bor-
dures de chenaux, généralement argileux.
• les Rh. mangle, forment les peuplements les plus étendus, mais moins
hauts.
• l'espèce Rh. Harrison!i est beaucoup p lus rare
Les Rhizophoras se caractérisent d'une part, par leurs racines-échasses
formant de larges arceaux à la base de l'arbre auxque 15 s'ajoutent des "racines"
venant des branches, qui se ramifient dans la vase; d'autre part, par leur viviparité.
Les nombreuses plantules qui : pendent aux branches gardent leur vitalité, après s'en
€tre détachées et dispersées par les courants, s' itnp lantent rapidement en substrat
vaseux.
- les Verbénacées - 2ème famille de palétuviers - ne sont représentées que par une
espèce : Avicennia africana - ou palétuvier blanc - caractérisé par la présence
de racines aériennes ou pneumatophores qui lui permettent d'absorber l'air atmos-
phérique, la teneur en oxygène du substrat étant très faible o Par ailleurs, il
possède des "glandes à sel" excrétant le sel qui cristallise à le surface de
feuilles.
- les Combretacées. - beaucoup moins importants sont représentés par J. <~v.;~.:.\ ... ~~.,
Lâ:g\.mcularia 't'acerdàs.a-:'èt,·OO"noc·:at1Ws erectus
Si dans certaines. mangroves (Guyanes, Asie) Avicennia peut ~tre une es-
p~ce pionnière, au Sénégal, et plus particulièrement dans les tles du Saloum, c'est
Rhizop~ora qui co~onise en premier la vase nue.
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1.5.2. La prairie à halophytes
Dénommée localement "tanne herbacé" ou tanne "herbu" (C. CHARREAU), par
opposition au tanne vif - étendue sursalée dépourvue de toute végétation - elle est
composée principalement des espèces suivantes
- Sesuvium portulacastrum
- Philoxerus vermicularis
souvent en peuplements purs, ou formant un tapis autour de bouquets d'Avicennia.
- Sporobolus robustus
- Schizachirium compressum
souvent associés pour former un rideau en bordure des terrasses .exondées. Ces 2
espèces sont surtout présentes dans la partie Nord des tles du Gandoul.
Les autres espèces telles que Paspalum vaginatum, Heleocharis mutata,
H. carribea, Scirpus maritimus sont beaucoup moins représentées ici que dans l'Es-
tuaire de la Casamance.
Enfin, il faut signaler le Tamarix senegalensis qu'on ne trouve ici qu'à
la limite septentrionale de la zone cartographiée formant souvent un rideau à la li-
mite du tanne et de la terrasse sableuse et occupant la m~me place qu'Avicennia dans
les régions plus humides (Bas Saloum - Casamance).
Tamarix senegalensis - qui couvre de grandes étendues dans les tannes
de la région de Fatick et plus eu Nord, dans le delta du Sénégal - prend générale-
ment la place qu'occupait Avicennia. Nous avons pu observer ce remplacement d'Avicen-
nia par Tamarix, dans la mangrove de la région de St.Louis, à la suite des années de
sécheresse exceptionnelle o
1.5.3. Végétation des zones exondées
al Le cordon littoral sableux proche de la mer (Pointe de Sangomar, Bétanti••• ) est
colonisé par l'Ipomeea pescaprae auquel sont associés: Cyperus maritimus, Imperata
cylindrica, Calotropis procera, Phoenix reclinata, Cocos nucifera.
bl Les cordons sableux internes et les terrasses sableuses sont couvertes d'Andropo-
gon gayanus, Eleais guineensis, Acacia seyal, Acacia a taxacantha (ces 2 espèces ne
se trouvent que dans les tles du Gandoul), Parinari excelsa•••
cl Enfin les Kj5kkenmôddings sont colonisés presque exclusivement par Adansonia 4.i~itata.
1.5.4. Exemples de séguences
Du marigot au tanne herbacé ou à la terrasse sableuse, la succession est
généralement la suivante:
Une très mince frange de Rhizophora racemosa qui peut souvent faire défaut.
Une bande assez large de Rhizophora mangle à laquelle succède : une bande
plus étroite ~ formant parfois un rideau - d'Avicennia africana, souvent en mélange
encore avec Rhizophora mangle.
- 16 -
Vient ensuite une grande zone nue : le tanne vif, dans laque lle on dis.,.
tingue, une zone régulièrement visitée à marée haute : le tanne inondé et une zone
blanche couverte de sel : le tanne vif, au milieu duquel subsistent parfois quel-
ques flots d'Avicennia rabougris parsemés sur un tapis de Sesuvium portu1acastrum
Nombre de ces hvicennia ont disparu à la suite des années de sécheresse
exceptionnelle (1972/1974).
Le tanne vif se reccorde au tanne herbacé ou à la terrasse sableuse par
un rideau plus ou moins continu d'Avicennia - dans les f1es Bétanti et une partie
des f1es du Gandou1 - et par un rideau de Tamarix, dans la partie Nord des f1es
du Gandou1.
En certains endroits, on peut trouver mélangés, hvicennia et Tamarix.
Du point de vue de leur répartition, on observe 2 zones où les n~ngroves sont 1erge-
ment dominants, sinon en peuplements purs : les f1es du Fatha1a au Sud et toute une
zone des f1es du Gandou1, située entre le Bolon Labor, à l'Est, et une ligne N'Gadior
Bossou1 à l'Ouest. Il s'agit sans doute de deux zones légèrement déprimées par rap-
port au reste des fles.
1.6. La faune. (C. CONAND)
De m~me que la végétation, la faune de la mangrove présente de remarqua-
bles adaptations à un milieu tout à fait particulier. Il en résulte un nombre relati-
vement peu élevé d'espèces mais dont les populations présentent de gros effectifs.
a) Faune terrestre
Les fles du Saloum sont riches en oiseaux, particulièrement nombreux de Novembre à
Avril, à cause des migrateurs.
Ces oiseaux d'eau, utilisent pour leur nourriture les Invertébrés et les Poissons.
On rencontre des pélicans, des cormorans, des hérons (Goliath, cendr~, pourpré••• )
des aigrettes, des aig1es-p~cheurs, des martiUs p~cheurs•• o
b) Faune marine
Les f1es du Saloum sont riches en huftres et coquillages de toute sorte que les popu-
lations locales utilisent largement pour leur consommation loca~.
La partie supra littorale des racines échasses portent de nombreuses littorines
(L. an8u1ifera). A la base des racines se trouvent des grappes d'huttres. Gryphae
gasar qui constituent l'une des richesses de la mangrove à' cause de la valeur a li-
mentaire. Ils sont fixés aux palétuviers par la valve gauche qui garde généralement
l'empreinte du support.
Sur le substrat vaseux inondé par la marée, on trouve de nombreux cra
bes détritivor~s:Cardiosome armatum ainsi que le crabe violoniste: Uca 1angeri.
La vase nue de la basse slikke, comme la mangrove à palétuviers sont
peuplées de Tympanotus fuscatus - Gastéropode cérithidé ainsi que de lamelli-
branches fouisseurs : i~ca seni1is, Te11ina nympha1is et Tage1us angu1atus.
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1.7. Population et Activités économiques
La population des "tles du Saloum" est composée de 2 ethnies. Dans
les tles du Gandoul : les sérères ~IOMINKAS qui occupent environ 9 villages dont
les plus gros sont : NIODIOR, DIONOUAR, DJIRNDA, BASSOUL.
au Sud, dans les tles BETANTI, de SOCES.
L'activité primordiale de ces populations est la p€che qui leur as-
sure à la fois un apport alimentaire régulier et un revenu. monétaire important.
Les ndominkas pratiquent la petite p€che, près des villages soit toute l'année,
soit seulement en fin d'hivernage et aussi la grande p€che en mer, soit avec retour
après chaque p€che au village où le .poisson est mis à sécher, soit en s'installant
ailleurs pour toute la durée de la saison.
Les Socés ne p€chent que sur le fleuve, à l'aide de "trayas" sorte
de nattes qui arr€tent les poissons. Partout la motorisation des piroEues atteint
un niveau exceptionnellement élevé.
Les coquillages sont récoltés par les femmes et les filles, à marée
basse sur la vase nue et presque tous les coquillages sont consommés.
La culture du riz est la deuxième activité pratiquée seulement en
vue de l'autoconsommation.
Les activités artisanales sont importantes, de bonne technicité et
assez diversifiées : couture, fabrication d'outils agricoles, menuiserie et sur-
tout le batiment. Dans les tles du Gandoul, toutes les habitations de certains
villages (NIO: IOR, DIONOUi~, DJIRNDA) sont entièrement en dur.
Enfin, l'élevage, la cueillette des palmistes ou des cocos, le ramas-
sage des coquillages, la fabrication des balais etc. o • sont avec une importance
moindre, les autres activités des tles.
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2 - Fb.CTEURS DE U PEOOGENESE
Trois facteurs principaux interviennent dans la pédogenèse des sols
des tles du Saloum: la salinité, le soufre, et le calcaire des coquilles.
2.1. La salinité
k l'exception des sols des terrasses et cordons sableux, tous les
sols subissent une salinisàtion directe par la mer, les mangroves étant recou-
vertes biquotidiennement par les marées et les tannes par les marées de vives
eaux.
Dans les tannes, vifs et herbacés, la nappe phréatique est généra-
lement très salée et intervient dans le processus de salinisation.
a) Les nappes : De nombreux .prélèvements d'eaux effectués dans
les trous de sondages et surtout, l'étude détaillée de 2 séquences pendant 3
ans (1972/1974) montrent que les nappes sont, dans l'ensemble, excessivement sa-
lées et toujours largement supérieures à celles de l'eau de mer. La salinité
exprimée par la conductivité en micromhos/cm augmente 'quand on passe de la man-
grove au tanne vif et s'abaisse considérablement dans le tanne herbacé. En cours
,d'année, on note que le maximum de la salinité se situe en Mai/Juin et le mini-
mum en AoOt/Septembre. La différence entre la salinité maximale et la salinité
minimale est considérable comme on pourra le constater dans les graphiques 5 et 6.
On y remarquera aussi qu'en fin de saison sèche (Mai/Juin) la sali-
nité de la nappe peut €tre de 4 à 5 fois supérieure à celle de l'eau de mer, dont
la conductivité est de l'ordre de 45 000 micromhos/cm. Dans les figures
nous avons représenté sous forme de diagramme logarithmitique les résultats d'ana-
lyses de quelques eaux du fleuve Saloum (figfii.7à9) et de quelques eaux des nappes.
On note que les diagrammes sont remarquablement identiques entre eux. L'eau des
nappes est essentiellement chlorurée-sodique. Les chlorures représentent en effet
p lus de 90 'r. de la sormne des anions et les sulfates environ 10 % -, les bicarbo-
nates étant à l'état de traces. Quant aux cations, 75 % sont constitués par le
sodium, suivi du Magnésium 15 à 20 % •
b) Les sols
Le bilan ionique a été fait sur l'extrait aqueux 1/10 et on trouvera,
en annexes, de nombreux résultats concernant les sels solubles. Exprimée par la
conductivité électrique en millimhos/cm, on constate que la salinité des sols de
mangroves et de tannes est très élevée.
En effet, si l'on adrœt d'une part, qu'un sol salé a une conducti-
vité de l'extrait saturé supérieure à 20 millimhos, d'autre part, que le fac-
teur de correction pour passer de l'extrait 1/10 à l'extrait saturé est de l'or-
dre de 12,5, on constate que tous les sols de mangroves ont des conductivités
nettement supérieures à 20 mmhos.
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Par ailleurs, d1une kanîèeé générale, la saltnité croit de la man-
grove au tanne vif, dans la séquehce, et élie augmente de la surface vers la pro-
fondeur, dans les profils.
Quant à la composition ionique, eUe reflète ce lle de la nappe, à
savoir prédominance des chlorures et des sulfates pour les anions ; du sodium
et du magnésium pour les cations o La sa1inisation est du type chlorurée sodico-
magnésienne.
2.2. Le soufre
Dans les sols de mangroves des régions tropicales, l'évolution se
fait principalement à partir des sulfures de fer accumulés généralement avec les
matières organiques et parmi ces sulfures, c'est essentiellement la pyrite qui
est représentée, les autres formes, telles que la raackinawite (FeS) ou la grei-
gite (Fe354) n'étant que fUBaces. De très nombreux auteurs ont étudié le ra1e du
soufre dans la genèse des sols littoraux, tant des pays tempérés que des régions
tropicales, en particulier les hollandais (VbN BRE~mN, PONS, ZONNEVELS, BRINCKMhN)
VlEILLEFON (Sénégal) - TOMLINSON, HART, Cl.RPENTER, JEFFERY (Sierra-Leone). RICK.t.RD.
De toutes ces études, il ressort que la pyrite des sols de mangroves
proyient essentiellement de la transformation des sulfates de l'eau de mer sous
11 influence des bactéries sulfato-réductrices. En effet, la mangrove - milieu
anaérobie, riche en matières organiques gr~ce aux racines de palétuviers et cons-
tamment alimentée en sulfate par l'eau de mer - remplit les conditions idéales
pour le développement de la su1fato-réduction bactérienne et de la m~se en solu-
tion du fer. Les bactéries responsables de la su1fato-réduction sont de 2 genres
Desu1fovibrio et desu1fato-macu1um et la production d'H2S ou des ions S-- formés
réagissent avec le fer apporté par le sédiment, et la réaction donnant la pyrite
s'écrit, selon RICK&RD :
FeS + S __).,. FeS2
Les mangroves de l'Estuaire du Saloum, dans 1eijque11es Rhizophora
mang1e est l'espèce dominante et pionnière sont relativement riches en pyrites,
mais moins cependant que celles de Casamance. Cette différence étant liée à la
texture plus sableuse des mangroves du Saloum.
C'est l'oxydation de la pyrite qui sera le facteur prédominant de
l'évolution des sols de mangroves, avec pour conséquence principale leur acidi-
fication, d'où le terme de "sols potentiellement acides" qu'on leur attribue gé-
néra1ement.
L'oxydation de la pyrite est accélérée par des microorganismes du
groupe des Thiobaci11es dont les plus actives sont : Th. thiooxydans et Th. fer-
rooxydans tous deux remarquables par leur tolérance aux conditions acides du
milieu. De nombreux facteurs interviennent dans les processus d'oxydation parmi
lesquels: l'activité microbio1ogique, le pH et le fer dissous, la pression par-
tielle d'oxysène.
Le produit le plus important de l'oxydation de la pyrite est un
sulfate basique de fer du groupe de la jarosite, auquel dans certaines conditions
(présence initiale de C03Ca ou de minéraux riches en calcium••• ) est associé le
gypse.
La réaction de formation de la jarosite peut s'écrire:
2504-- + 3Fe (OH») + 3H+ + ~ = KFe3(S04)2(OH)6 + 3H20.
Dans les profils, la jarosite se caractérise par sa couleur jaune 2,5 Y
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2.3. Le calcaire
De très nombreux profils des tles du Saloum - en particulier dans le
Gandoul - sont caractérisés par la présence en leur sein de débris coquilliers bien
conservés. Il s'agit le plus souvent soit de coquilles d'Arca senilis, soit de co-
quilles d'huttres - témoins généralement d'anciennes lignes de rivages. Ces débris
coquilliers riches en calcaire contribuent à relever le pH de ces sols, qui dans
le Gandoul notamment, est de l'ordre de 8. En présence des composés ocydés du sou-
fre - (la jarosite) l'abondance des coquilles permet de tamponner l'acidité de sols
à des pH de l'ordre de 4-4,5.
Par ailleurs, certains profils - et plus particulièrement, au Nord
des Diombos - sont caractérisés par leur richesse en gypsa, sous forme de gros
cristaux de couleur généralement brunatre suggérant la présence d'ions ferriques.
Ce gypse provient de la transformation des débris de coquilles calcaires et compte
tenu de sa solubilité, sa persistance dans l'Estuaire du Saloum est essentiellement
due eux conditions arides du climat résultant des années successives de sécheresse.
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3 - ETUDE MONOGRbPHIQUE
3.1. Classification des sols
Nous avons vu que l'un des facteurs prédominants de la pédogen~se
des sols de mangroves était le soufre et les composés soufrés réduit~ .ou axydés
Or, la classification française, à l'encontre des autres classifications - no-
tamment de l'américaine et de la F.A.O. - n'a rien prévu pour ces sols désiénés
communément comme "so l s potentiellement sulfatés acides" -"so l s sulfatés acides".
Dans l'attente d'une nouvelle classification où nous avons proposé qu'une place
soit faite à ces sols, nous avons classé les sols de mangroves à Rhizophora dans
la classe des sols peu évolués, sous groupe des sols à sulfures et les sols des
tannes, à pH acide, et à jarosite dans la ~lasse des sols ha lomorphes, sous-grou-
pe des sols acidifiés ou à sulfates.
Les sols des tles du Saloum se répartissent de la manière suivante
Sols Minéraux bruts: d'origine non climatique - d'apport
- famille sur plages sableuses actuelles
- famille sur vases subactuelles (slikkes)
Sols peu évolués - d'origine non climatique - d'apport
Sous-groupe - Modal
- famille sur cordons littoraux
- famille sur terrasses sableuses
Sous-groupe - à hydromorphes
- famille sur terrasses marines sableuses
Sous-groupe - à sulfures
Sols Halomorphes
- A structure non dégradée
- Sols salins
Sous-groupe : à efflorescences salines
famille sur sables
Sous-groupe : à sulfates
famille sur sables
Sols Hydromorphes





Rendzines - à très forte effervescence
sur Kjokkenm8dding (amas coquilliers)
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3.2. Sols minérauK bruts
Il s'agit essentiellement, d'une part, des plages sableuses qui bor-
dent l'htlantique depuis Djinakh jusqu'à la pointe de Sangomar, d'autre part, de
la vase nue, non colonisée par les palétuv~ers, fnondée à marée haute et décou-
verte à marée basse. Cette vase plus ou moins sableuse couvre des surfaces rela-
tivement importantes dans les Diombos, le Bandiala èt m€me le bras principal du
Saloum.
Â marée basse, de nomoreUK villages tels que Niodior, Dionouar, .
Missirah, Toubacouta, Sokone - sont difficilement accessibles et à Missirah,
l'épaisseur de vase découverte peut atteindre 1 m et plus. Dans le Bolon Sokone,
certains bancs de vase commencent à €tre colonisés par de petits bouquets de
Rhizophoraso En certains endroits, l'envasement est tel que des bras secondaires
sont entièrement colmatés et que des tles sont soudées entre elles.
Ces sols ne présentent aucune différenciation sur une grande pro-
fondeur. Ils sont riches en coquillages de toutes sortes, gorgés d'eau dont la
teneur dépasse 100 % par rapport au poids de sol sec.
L la pointe de Sangomar, les pla8es sont caractérisées par un sable
jaune relativement grossier, riche en coquillages et en ilménite reconnaissable
à la couleur noire, formant des raies dans le profil.
La médiane de ces sables est relativement élevée - voisin de 20~­
mais leur hétérométrie est très faible, de l'ordre de 0,15.
L'abondance de coquillages confère à ces sables un pH élevé, compris
entre 8 et 9.
3.30 Sols peu Évolués
3 0 3.1. Sous-groupe modal
331.1 : famille sur cordons littorauK
al Localisation - Morphologie
Ces formations sont largement représentées dans l'tle Bétanti
qu'elles recoupent entièrement dans le sens N-NW-S-SE en 3 grands alienements
parallèles. L'un de ces alignements a une largeur de 5 km par endroits.
Dans les tles du Gandoul, on retrouve ces cordons, en face de la
pointe de Sangomar, d'une part, là où sont situés les 2 plus gros villages des
tles : Dionouar et Niodior - d'autre part, dans le bolon Gokehor, à Falia.
Les cordons de l'Ile Bétanti sont nettement plus élevés que celles
du Gandoul et sont caractérisés par la présence d'un niveau riche en fer, in-
duré en alios (8 ipo) et parfois m€me en cuirasse (N'Dangane Touti).. :rh sont
recouvertS. d'une savane à hndropogonées et de nombreuK palmiers à huile (Elaeis
guinéensis) •
SOLS MINÉRAUX BRUTS. 0' APPORT
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Ce sont des sols à profil hC. L'horizon h est bien individualisé
coloré en gris foncé par la matière organique. hu-dessous, on trouve un sable
plus ou moins jaune à ocre.
bl Propriétés physiques et chimiques
La texture de ces sols est exclusivement sableuse, avec une propor-
tion assez importante de sable grossier à Dionouar. Les courbes granu10m8tri-
ques ont un faciès logarithmique et la médiane des sables de l'ordre de 20gl1 •
Le pH est neutre à légèrement alcalin, dans le Gandou1 et nettement acide,'à Bétan-
ti. Un prélèvement effectué dans la falaise de Sipo montre que le niveau a1ioti-
que contient envifon 17 % de fer. Ces sols sont très recherchés par les popula-
tions locales à cause de la présence d'une nappe d'eau douce.
331 0 2. : Famille sur terrasses sableuses
al Localisation - Morphologie
Il s'agit de terrasses surélevées de 1 à 2 m environ sur lesquelles
se développe une savane arbustive associée à de nombreux palmiers à huile, des
Raniers etc ••• Ces terrasses sont, pour la plupart, localisées dans la partie
septentrionale des t1es du Gandou1 et de nombreux gros villages s'y sont instal-
lés: Djirnda, Ngadior, Tia1ane, Diogane •••
Ces sols sont caractérisés par la présence de taches d'hydromorphie
en profondeur. Dans certains profils, on observe m€me des taches de jarosite et
des racines de Rhizophora ferruginisées à une profondeur supérieure à 1 m - 1,50 m.
Le sable est gris beige en surface, à beige ou parfois jaune ensuite.
h partir de 50 cm environ, on note la présence de taches et concrétions rouges.
Voici un profil observé à proximité de N'Gadior -
a - 20 cm : sec, gris beige, sableux, structure fondue, nombreuses fines
racines.
20 50 cm sable jaune, sec, particu1aire,
50 - 80 cm
80 - 120 cm
sable jaune, humide, structure particu1aire, quelques petites con-
crét ions rouges
humide, sable légèrement argileux, jaune, à nombreuses taches
rouilles et concrétions rouge - brique.
Certains profils sont caractérisés par la présence d'un horizon bariolé de
teintes vives, jaunes, rouilles, beiges, à partir de 50 cm, d'autres - comme à
Djirnda, présentent en profondeur des débris de coquilles calcaires.
bl Propriétés physiques et chimiques
Ces sols sont caractérisés par une texture dans laquelle domine
largement le sable fin dont le taux avoisine 80 %. Du point de vue sédimento10-
gique, on observe que ce sont des sables à hétérométrie relativement élevée, et
supérieure à 0,2 et parfois à 0,4 dont la médiane se situe entre 60 et 12~ et
dont le faciès est généralement du type logarithmique.
10~
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Le pH de ces sols est dans l'ensemble, acide à très acide, sauf quand
en profondeur les débris de coquilles contribuent à le relever jusqu'à 8. Les
teneurs en matière organ~que sont inférieures à 1 '0 et le complexe absorbant est
en grande partie saturée par le magnésium et le calcium. Les horizons de profon-
deur sont souvent légèrement salés.
332 Sous-groupe: hydromorphe
3331. : Famille sur terrass~ basses sableuses
al Localisation - Morphologie
Ces sols occupent des terrasses présentant une dénive11ée très faible
par rapport aux tannes qui, généralement les entourent. Leur extension est impor-
tante dans la partie septentrionale des t1es du Gandou1, en bordure du fleuve
Saloum, ainsi que dans les environs de Sokone • Le profil de ces sols est géné-
ralement sableux avec des taches d'hydromorphie jusqu'en surface.
En profondeur, on retrouve souvent une vase plus ou moins sableuse,
réduite, et contenant parfois des débris de coquillages.
Voici un profil observé sur une terrasse surélevée de 30 cm environ par rapport
au tanne avoisinant :
o - 15 cm
15 - 90 cm
90 Cm
sable gris foncé, humifère, humide.
sable gris beige devenant beige à partir des 50 cm, très humide, nom-
breuses taches et concrétions reni11es.
vase sableux - grise, avec nombreux débris de coquillages, nombreuses
fines racines.
bl Propriétés physiques et chimiques
Ces sols ont une texture sableuse, mais à l'encontre des sols étudiés
précédemment qui étaient - presque exclusivement formés de sable fin, on note
que le taux de sable fin est ici de l'ordre de 60 - 70 %, qu'il y a une certaine
proportion de sable grossier (5 - 10 %) et qu'en profondeur le taux d'argile est
parfois élevé.
Du point de vue sédimento10gique, les sables se distinguent par une
médiane plus élevée mais une h~térométrie plus faible et inférieure à 0,20
Du point de vue chimique, on note que les sols des t1es du Gandou1
sont nettement moins acides que ceux de la région de Sokone, à cause de la présen-
ce quasi-générale de débris de coquillages. Dans la région de Sokone, en effet,
les horizons profonds, de vase réduite, ont un pH du sol séché, généralement infé-
rieur à 4, alors qu'inversement, dans le Gandou1, ces m~mes horizons riches en
coquillages ont un pH voisin de 8. Les teneurs en matière organique sont faibles
et inférieures à 1 % •
SOLS PEU EVOLUÉS. 0' APPORT.
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(Jn' remarque enfin~,que ~Ttai"l1B de ces sols ont une salinité re la-
t ivement élevée sinon sur l'ensemble du profil, du moins en profondeur, indiquant
que la nappe de ces sols est alimentée par la marée, et si dans les horizons su-
perficiels ce sont les chlorures qui sont prédominants associés au sodium, les ho-
rizons de profondeur cont iennent une proportion notable d'ions sulfates - prove - .
nant de l'oxydation des sulfures. G'est le cas notamment de certains profils de
la région de Sokone dans lesquels les teneurs en soufre sont appréciables. Le
complexe absorbent est saturé par le magnésium et le calcium.
cl Uti lisation
Ces sols sont, très recherchés par les populations locales pour la
riziculture en saison des pluies.
333. : Sous-groupe : à sulfures
al Localisation - Morphologie
Il s'agit de tous les sols de mangroves sous Rhizophora mang1e, asso-
cié parfois à Avicennia. Ils sont biquotidiennement recouverts par la marée et
sont le domaine d'une intense activité des crabes. Ces sols forment le début de
la "chronoséquence" qui, de la mangrove va au tanne herbacé ou à la terrasse
sableuse en passant par le tanne inondé et le tanne vif, mais en 2 endroits des
f1es, ces mangroves forment des peup 1ements presque purs au sud, dans le Fath-
la, d'une part, et à l'Est des îles du Gandou1, d'autre part.
Ce sont, pour le plupart, des sols à profil (A)C ou AC. Les 5 ou 10
premiers centimètres superficiels des profils sous Avicennias sont légèrement oxy-
dés et présentent une structure grumeleuse. Sous Rhizophora, le profil est uni-
formément gris, riche en fibres, racines et radicelles de Rhizophora qui donnent
à l'ensemble une consistance spongieuse.
La surface du sol est généralement recouverte de coquilles de Tympano-
eoh~~; fuscatus, et en de nombreux endroits, nous avons trouvé en profondeur des
lits de coqui11es,soit d'huttres soit d'Arches, souvent bien conservées ..
Voici un profil sous Rhizophora, à Bassid
o - 15 cm: gris, consistance semi-déve10ppée, argileux, quelques taches brunes,
peu de racines, matière organique légèrement oxydée. '.
<.
15 - 120 cm gris à gris bleu, consistance fluide, nombreuses racines, radicel-
les et fibres, argileux."
Des observations micromorpho10giques effectuées sur un 'échantillon de
profondeur (105 - 115 cm) montrent que: le plasma est principalement formé de
minéraux argileux et localement de matière organique et les grains du squelette
sont essentiellement représentés par du quartz.
Là pyrite est abondante, associée à la matière organique et distribuée
sous forme de framboises mais aussi sous forme de cristaux cubiques de 5 - 10
microns. On note aussi ~a 1 présence de racine, fratches et mortes.
Des cristaux de sels (halite 1) slnt aussi présents.
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bl Propriétés
Dans l'ensemble, les profils sont argileux à argilo-sableux, mais
les variations verticales dans un m€me profil sont fréquentes. La caractéristi-
que essentielle de ces sols est de contenir une certaine quantité de soufre,
généralement sous forme de pyrites. Cette quantité est variable mais le plus
souvent elle est liée à la texture et à la matière organique. '
En effet, plus le sol est argileux et riche en matière organique plus
les teneurs en soufre sont élevées et en certains endroits des tles du Saloum,
~n note des taux de soufre total voisins de 10 % • L'étude détaillée des composés
du soufre dans certaines séquences (Saloum, Gambie, Casamence) par J. VIEILLEFON
et, C. MARIUS, a montré que sous mangrove, la plus grande partie du soufre total -
70 - 90 % environ - était formée de pyrite.
Le pH de ces sols mesuré, à l'état frais - immédiatement après le
prélèvement - est généralement voisin de 7, sauf quand les coquilles sont abon-
dants auquel cas le pH est franchement alcalin et de l'ordre de 8 - 8,5. A
l'exception des profils riches en débris coquilliers, le pH de ces sols séchés
à l'air est généralement acide à très acide et souvent inférieur à 3,5. Ce sont
donc des sols "potentiellement sulfatés acides".
La salinité de ces sols exprimée par la conductivité en millimhos/cm
de l'extrait aqueux 1/10 est très élevée et transformée en conductivité de l'ex-
trait à saturation, elle est généralement nettement supérieure à celle de l'eau
de mer. L'examen du rapport Cl/S04 indique qu'il s'agit principalement d'une
salinisation chlorurée - sulfatée, le rapport Cl/S04 étant inférieur à S,-dans
la plupart des profils.
cl Utilisation
Ces sols ne sont actuellement pas du tout recherchés par les popula-
tions locales pour l'agriculture.
Par contre les Rhizophoras sont ·ut.ilis~.& comm~t:.bois·.:dechauffage et
les huttres qu'ils por~ent ~ont ~argement copsommés.
,~ ,




Par c;léfil1~tion (C!J?.C.S.), les sols sodi,ques ,sont des sols dpnt l'évor.o
lut~on est do~inée :
- soi~,par l? p'ré~ence de ~e~~ soluble& (Cplorures, sulfates ••• de sodium et/ou
de magnesiu~) dOl1t ~a tene~r'é!evée peut les rendr~ apparents à l'ex~~én visuel
et provoque u~ modifica#~ory imp~rtante de la vég~~ation. La conductivité de:leur
extrait de p~t'e 'saturée e:s.t' su,périeur~ à 7 mmhos/çm. ':
- soit par la pré~ence d~ fodiu,m éch~ngeAb~e ,(~t/o~ ~e magnésium) avec
tion d'une structure ma~~~ye et une ~pmp9c~te elevee, L~ sodium oc~~pe
10 '7. de la capacité d'échange. '( ,
- Les sols dont la textur.~ trop légère et permê~\pas la confection d'une p~te
saturée n'appartie,nnent pas' "à 'la ,classe des sols sodiques.
\
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Ce sont les sols des tannes vifs qui ont été classés en sols sodiques. Or
si ces sols sont caractérisés par une conductivité élevée, des teneurs en sels solu-
bles (sodium et magnésium) relativement considérables au point d'exclure toute végéta-
tion, ils ont aussi, pour la plupart, une texture très sableuse et ne présentent pas
la structure massive et la compacité élevée, caractéristiques des sols sodiques. Par
ailleurs,tous ces sols proviennent de l'évolution, avec le temps, des sols de mangroves
et l'on retrouve toujours dans leurs profils, à partir d'une certaine profondeur, la
vase grise réduite riche en racines et fibres de Rhizophoras et dans le cas de sols
relativement argileux et bien pourvus en sulfures au départ l'oxydation conduit à
des sols dont l'horizon B présente les caractéristiques morphologiques des sols sul-
fatés acides, à savoir: une couleur "purée de marron", une consistance peu dévelop-
pées, dite "de beurre" et de nombreuses taches jaunes de jarosite généralement asso-
ciées aux racines de Rhizophora.
2 sous-groupes ont été distingués
341 sols salins - b efflorescences salines
al Localisation - Morphologie
Ce sous-groupe correspond en fait aux sols ne possédant pas l'horizon B
caractéristique des sols sulfatés acides. Ils proviennent de l'évolution de sols sa-
bleux pauvres en sulfures et on les trouve surtout dans les tles du Gandoul. Ils sont
souvent riches en débris de coquilles et parfois en cristaux de gypse, d'assez grande
taille. La surface du sol est blanche, poudreuse, avec des boursouflures selon un
réseau polygonal • .Au-dessous, or. trouve un hori;llOn peu épais d'un noir très foncé dG
à la décomposition de feuilles de palétuviers transportées par les marées. Vient
ensuite un horizon B caractérisé par des teintes généralement vives : rouges et brunes
dans une matrice de sable beilge. Cet horizon est plus ou moins épais, mais dépasse
rarement 1 m, niveau à partir duquel on retrouve la vase grise, réduite, souvent riche
en coquilles.
Cette unité englobe l'ensemble des sols des tannes vifs, à saovir ceux
qui sont quotidiennement inondés à marée haute (tannes inondés) et ceux qui ne sont
inondés qu'aux marées exceptionnelles ou en hivernage. Les sols des tannes inondés
qui font la transition entre les sols de mangroves et ceux des tannes vifs ont des
profils nettement moins évolués_-que ceux des tannes vifs et l'horizon C, de vase ré-
duite se trouve généralement à partir de 30 ou 50 cm.
On notera, par ailleurs, que l'horizon superficiel, très sableux est dG
à un apport subactuel. Par endroits la sédimentation peut €tre relativement complexe
et on trouve en profondeur, des horizons tourbeux enfouis contenant des coquillages
très bien conservés.
Voici 2 profils observés, l'un sous tanne inondé, l'autre, sous tanne vif
MS 141 : sous tanne inondé
o - 15 cm : sable gris acier, humide, à taches èt fines marbrures beiges
et rouilles, pas de racines
15 - 40 cm sable beige oxydé à taches et tratnées rouges - quelques
rares petites concrétions non durcies.
40 - 60 cm vase grise avec encore quelques taches rouges, consistance
molle, quelques fibres et radicelles.
60 - 100 cm vase grise entièrement réduite à très nombreux fibres et
racines de Rhizophoras encore fraîches.
MS 113
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Iles du Gandou1 - Très grand tanne vif. avec, quelques plages de
sesuvium li'crtu.1.wtaa-t ru,m. En surface, une croate a1gaire desséchée.
a - 3 cm horizon beige, poudreux, sec.
3 - 40 cm sable beige, avec quelques taches rouilles diffuses, sec
jusqu'à 25 cm, humide ensuite.
40 - 100 Cm horizon bariolé de teintes vives, brun, beige, jaune et
rouge - quelques tratnées noir~tres, sab10-argi1eux,
quelques débris de coquillages sous forme de lentilles.
100 et en dessous : gris foncé, la YR 4/2, argi10-sab1eux nombreuses
fibres et racines de Rhizophora.
bl Propriétés physiques et chimiques
L'hétérogénéité de la texture est la règle de ces sols, bien que dans
l'ensemble, elle soit sableuse. Certains profils ne contiennent presque pas d'ar-
gile - alors que d'autres contiennent, au moins en profondeur, j,usqu'à 40 %
d'argile. On ajoutera que dans un m€me profil, les variations verticales sont
l$énéra1ement importantes et brutales. En particulier, si la plupart des horizons
superficiels sont très sableux, les horizons profonds, par contre, sont très
souve nt plus argi1eux.
Le pH de ces sols est essentiellement variable : les sols riches en
débris coquilliers ont un pH voisin de la neutralité, les autres ayant un pH
acide. Les horizons de profondeur formés de vase ont un pH très acidef, généra-
lement inférieur à 3,5. Les horizons superifice1s de ces sols ont un pH relative-
ment élevé en raison de leur richesse en sels solubles qui contribuent au lessi-
vage de l'acidité formée par oxydation des $u1fures.
La teneur en matière organique de ces sols est variable et d'une ma-
nière générale liée à la texture. Les horizons sableux sont pauvres en matière
organique avec des teneurs inférieurs à 0,5 % tandis que les horizons profonds,
plus argileux ont des teneurs nettement plus élevées. À la matière organique est
généralement lié le soufre dont le taux crott de la surface vers la profondeur.
La salinité de ces sols est très élevée et la conductivité de l'extrait
aqueux 1/10 est généralement supérieure à la mmhos/cm ce qui correspond à une con-
ductivité de l'extrait saturé double ou triple de celle de l'eau de mer. On remar-
quera cependant que, dans les tannes. vifs, non inondés, la salinité peut s'abais-
ser considérablement en hivernage. L'étude de l'évolution des sols dans 2 chro-
noséquences de l'Estuaire du Saloum a montré en effet que dans le tanne vif,
sols et nappes pouvaien~' ~tre totalement dessalés en fin d'hivernage.
La sa1inisation est du type chloruré sodique en surface et chloruré
sulfaté sodique en profondeur. Les nappes de ces sols ont généralement un rap-
port C1/S04 supérieur à la et leurs salinités dépassent parfois 150 g/l. Il Y a
donc une concentration de chlorures par rapport aux autres éléments.
cl Utilisation
Ces sols sont impropres à toute utilisation agricole compte tenu de
leur salinité excessive. Leur reboisement avec des espèces arbustives adaptées
telles que l"le1a1euca 1eueadendron serait possible.
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342 Sols salins acidifiés
a/ Localisation - Morphologie
Il s'agit des sols "sulfatés Çlcides", qui se distinguent des prece-
dents par la présence dans le profil d'un horizon B à caractères morphologiques bien
différenciés, à savoir : une couleur "purée de marron", une consistance fluide dite
"de beurre" et de nombreuses taches de jarosite. Ils constituent plus de la moitié
environ des sols des tannes vifs o
Voici un profil observé à Bassid :
En surface : 3 mm environ de sable gris rouge 5 YR 5/2 avec immédiatement en des-
sous une couche de feuilles en voie de décomposition de couleur gris noir N4/0.
o - 20 cm : humide, gris brun foncé 10 YR 4/2 à gris clair la YR 7/2
avec taches nombreuses, petites à larges - distinctes -
de couleur rouille 5 YR 5/6, sableux, pas de racines,
pas de pores.
20 - 37 cm
37 - 67 cm
67 - 77 cm
77 - 90 cm
humide, gris, la YR 5/1, argilo-sableux nombreuses (40 %)
taches larges nettes, rouges 5 YR 5/8, quelques débris
de racines de Rhizophora indurées, rev€tues de taches
jaunes de jarosite 10 YR 8/6, consistance n = 2, nom-
breuses racines de Rhizophoras et nombreuses taches
distinctes et larges, de couleur 10 YR 5/8 à 10 YR 6/6.
gris foncé, la YR 39 5/1,5 avec des restes de fibres de
Rhizophoras, larges et épaisses, avec à l'intérieur et
le long des racines des taches de jarosite de couleur
2,5 y 7/4.
humide 9 argilo-sableux à sable grossier la YR 4/2, nom-
breuses taches larges, distinctes de couleur jaune
2,5 y 6,5/5 de jarosite, consistance "de beurre"
mouillé, sable fin N5/0 avec racines de couleur la YR
5/4 dont les canaux sont remplis de taches jaunes 2,5 Y
6/4
90 et en dessous : sable fin, gris N5/0 à taches rondes gris verd~tres,
sec et compact, difficilement pénétrable à la tarière.
2 échantillons de ce profil ont été étudiés du point de vue micromorphologique,
par KRUL, à 40 - 55 cm et 65 - 80 cm.
La pyrite est Çlbsente du profil. Les nodules de jarosite sont présen-
tes et leur taille varie de 100~ à quelques cm. Les limites sont tant8t abruptes,
tant8t diffuses. Dans l'échantillon 40 - 55, ces nodules sont mélangés à des no-
dules ferriques. ~
- les néojarositans se trouvent autour des canaux et surtout dans l'échantillon
40 - 55. Quelquefois des cristaux de jarosite individualisés se trouvent dans les
vides des jarositans.
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- Les nodules ferriques se trouvent exclusivement dans l'échantillon 40 - 55. leur
taille est de quelques cm et leur couleur rouge vif. Par places, les vides de ces
nodules sont remp lis de cristaux de goethite de la - 50./'l de diamètre.
- La halite se présente sous forme de cristaux cubiques dans les 2 échantillons.
Le 8ypse se présente sous forme d'aiguilles dans l'échantillon 40 - 55
b/ Propriétés physiques et chimiques
La texture de ces sols est dans l'ensemble, sableuse, mais très hété-
rogene tant d'un profil à un autre que dans un m~me profil.
Du fait de leur texture sableuse et de la présencè fréquente de débris
de coquilles sur tout le profil, ces sols sont souvent moins acides que les sols
similaires de l'Estuaire de la Casamance ou de la Gambie.
Les teneurs en matière organique, comme celles du soufre sont généra-
lement plus élevées en profondeur qu'en surface. De m~me la salinité - qui est très
élevée - cro!t de la surface vers la profondeur et varie en fonction des saisons.
c/ Utilisation
La salinité excessive de ces sols interdit toute spéculation agri-
cole et seul, un reboisement avec des espèces adaptées est à préconiser.
3.5. Sols hydromorphes minéraux - salés
a/ Localisation - Morphologie.
Il s'agit des sols des tannes herbaoés, qui ont'dépassé le stade du
tanne à sol sulfaté acide et sont dessalés au moins dans~la partie supérieure de
leur profil. Leur surélévation par rapport aux tannes vifs avoisinants est très
faible et dépasse rarement 50 cm • En quelques rares points, très localisés, ces
tannes herbacés peuvent correspondre à des "lunettes" d'origine éolienne. Ils se
reconnaissent aisément sur les photos aériennes par le fait qu'ils constituent des
points couverts de végétation au milieu d'une grande superficie de tannes vifs.
L'hydromorphie atteint l'ensemble du profil, mais en profondeur, on retrouve sou-
vent un horizon B de sol sulfaté acide, avec des taches de jarosite. L'extension
de ces sols est relativement peu importante dans les fIes du Saloum, comparative-
ment aux autres sols. .
Voici un profil observé à Bassid et rep~ésentant le terme ultime d'évolution d'une
chronoséquence.
a - 13 cm : sec, sable fin, brun gris foncé la YR 4/2, structure particulaire,
sans taches, transition graduelle
13 - 19 cm
19 - 28 cm
28 - 40 cm
sable fin, la YR 5/1 et la YR 5/2 mélangé, quelques taches petites,
distinctes 5 YR 4/6, porosité fine, transition nette à
brun p~le la YR 6/3, sable fin à taches très ~etites, peu nombreuses,
diffuses - 10 YR
sableux, gris clair, la YR 7/1,5, nombreuses taches lar~s, dis-
tinctes, diffuses, la YR 5/2, quelques concrétion
28 - 40 cm
40 - 60 cm
60 - 90 cm
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sableux, gris clair, 10 7/1,5, nombreuses taches larges, distinctes,
diffuses, 10 YR 5/2, quelques concrétions moyennes, légèrement indu-
rées, brun rouge foncé 5 YR 3/4, transition graduelle à
gris clair, 10 YR 7/1,5, spbleux à taches nombreuses, très larges,
diffuseses 2,5 YR 4/8, associées à des taches 7,5 YR, structure
massive, très fines racines, transition distincte à
7,5 YR 4/2, argileux à nombreuses taches, très larges, distinctes,
abruptes, particulièrement dans la partie supérieure, nombreuses
très larges taches de jarosite le long des canaux des racines dans
la partie inférieure, très nombreux agrégats et cristaux de gypse
de couleur brune, structure massive à prismatique, consistance semie-
développée.
6 échantillons de ce profil ont été prélevés pour l'observation mi-
cromorphologique : 12 - 15 cm, 40 - 45 cm, 70 - 73 cm, 75 - 78 cm - 83 - 86 cm et
112 - 115 cm.
Le plasma est essentiellement formé de minéraux argileux ll à l'excep-
tion de l'échantillon de surface 12 - 15.
- La pyrite est absente dans tout le profil
- Les nodules ferriques sont abondantes dans l'échantillon 75 - 78 et en petites
quantités dans les 3 échantillons de surface
- Les néojarositans sont présents de manière sporadique dans l'échantillon 83-86.
Leur diamètre est d'environ l00~
- Les nodules jarositiques se trouvent en petites quantités entre 75 et 86 cm et
souvent mélangées à du fer amorphe o Leus tailles varient de 200 à 500 •
- Le gypse est abondant sous forme de cristaux intercolaires entre 75 et 115 cm.
Leur taille varie de 10~ à 1 mm
- Des diatomées sont présents en profondeur (75 -' 115 cm).
bl Propriétés physiques et chimiques
Toutes caractéristiques sensiblement identiques par ailleurs, ces
sols ne se distinguent des autres que par leurs salinités nettement plus faibles,
tant pour les sols eux m@mes que pour les nappes. On remarque que cette salinité
est encore relativement élevée mais qu'elle permet la ctoissance d'une végétation
apparemment non halophile, puisqu'à base d'Androp?gonées, d'Acacias, etc •••
cl Utilisation.
ces sols sont utilisés par les populations locales pour la rizicul-
ture en saison des pluies.
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3.6. Rendzines sur Kj8kkenm8dding
Sur les Kj8kkenmodding (amas coquilliers artificiels) se dévelop-
pent des sols ca1comagnésiques du groupe des rendzines - sous groupe des rendzines
à très forte effervescence (C.P.C.S. 1967).
a/ Localisation - Morphologie
Les Kj8kknemodding sont répartis un peu partout dans les t1es et se
remarquent très aisément sur les photos aériennes à cause des peuplements purs èe
Baobabs (Adansonia digitata) qui les recouvrent. Certains de ces amas ont de gran-
des épaisseurs, notamment un dans l't1e du Fatha1a, un dans les t1es Bétanti :
Diorom Boumak qui a fait l'objet d'une étude détaillée de la section préhistoire
de l'l.F.A.N. (DESCAMPS, THlLMANS••• ) un, à Bambougar, à 4 km environ de Sokone,
et enfin un, situé à proximité du village de Diogane, dans les t1es du Gendou1.
Les sols de deux de ces t1es : Diorom Boumak et Bambougar ont été observés et étu-
diés avec J. C. LEPRUN.
ces 2 tles sont formées en majorité de coquilles d'Arca senilis,
auxquelles sont associées des huîtres (Gryphee gasar) ainsi que Tage1us angu1atus,
Tympanotonus fuscatus.
Voici un pmnfil type décrit à Diorom Boumak par J.C. LEPRUN - sur le point haut de
l't1e, sous Adansonia digitala, Anogeissus 1eiocarpus•••
a - 23 cm: Horizon humifère noir cendreux (la YR 3/1) à débris de coquilles
blanches sans c8tes visibles, fragiles, friables, cassées en esquil-
les de 0,2 à 3 cm. Les gros morceaux de coquilles laissent une pel-
licule blanche sur l'emballage organique et argi10-1imoneux à l'ar-
rachage. Très forte effP!"vescence de l'ensemble de l'horizon à KC1
1/2. Structure polyédrique à nuciforme 0,5 - 1 cm, fragile. Cohésion
d'ensemble très faible. Porosités d'assemblage vacuolaire et tubu-
laire assez bien développées. Enracinement fin et moyen bien déve-
loppé. Limite peu ondulée sur 1 à 2 cm.
23 - 40 cm Cendreux, plus clair (la YR 4/1). Moins argi10-1imoneux. Structure
polyédrique fine en agrégats nuciformes.Cohésion faible, chevelu ra-
cinaire très dense. Contient davantage de coquilles intactes à cStes.
Transition contrastée sur 2 cm, plane.
40 - 62 cm
62 - 78 cm
Passées de coquilles à faible remplissage et emballage terreux fin
polyédrique. Les coquilles sont peu cassées mais leur surface est
poreuse, friable à l'ongle. Cohésion d'ensemble plus forte. Grosses
racines verticales. Contact brutal.
Passées de coquilles d'Arca intactes, à emballage et lits de cendres
argi10-1imoneuses grises (la YR 5/1) à structure polyédrique fine,
mal développée, à tendance massive. Enracinement moyen, bien dévelop-
pé. Les coquilles sont de mieux en mieux conservées et les success
sions de cendres et coquilles se répètent vers le bas.
L'effervescence à HC1 1/2 est très violente jusqu'à la base du
profil.
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bl Propriétés physiques et chimiques
Les analyses granu10métriques indiquent un accroissement de la frac-
tion fine (argile + limon fin) vers le haut des profils, accroissement qui se fait
dans une faible mesure aux dépens des fractions limons fins et sables calcaires.
Le taux de matière organique est important puisqu'il atteint 10 % et
les rapports C/N augmentent verS la profondeur pour atteindre des ve1eurs d'humus
brut.
Basique dans·tous les horizons, le pH diminue sensiblement mais régu-
lièrement vers le sommet des profils. En bref, corrélativement à l'accroissement
de matière organique et d'argile vers la surface correspond une décarbonatation,
une baisse du pH et une augmentation des cations et de la capacité d'échange.
cl Utilisation
Les coquilles sont utilisées par les populations comme matériau de
construction.
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4 - RESUME ET CONCLUSION
Situées entre les latitudes 13° 35 et 14°, sous une pluviométrie moyenne
de 900 mm repartie en 3 mois, les tles du Saloum - formées de trois ensembles : les
Iles du Gandoul, de Bétanti et du Fathala subissent dans leur totalité l'influence
de la mer. A l'exception des cordons littoraux sableux postnouakchottiens et des
terrasses plus ou moins anciennes qui sont exondées, la plus grande partie des tles
est inondée soit quotidiennement, soit aux grandes marées exceptionnelles par une
eau généralement plus salée que l'eau de mer (70 à 100 g/l). La végétation naturelle
de ces zones inondées est la mangrove à palétuviers à dominance de Rhizophora man-
gle. Situées à l'arrière des mangroves, les tannes, étendues sans végétation, su-
bissent une alternance annuelle d'inondation et d'asséchement favorisé par un cli-
mat dans lequel neuf mois sont secs.
Du point de vue géomorphologique, on distingue 4 ensembles :
- ensemble des cordons littoraux récents et quaternaires
- ensemble des terrasses sableuses de 1 à 2 m
- ensemble des terrasses basses sableuses de 0,5 m à 1 m
- ensemble des mangroves et tannes, les tannes se différenciant en tanne inondé,
tanne vif et tanne herbacé.
Le sédiment originel est un sable fin ,. plus ou moins vaseux et plus ou
moins riche en débris de coquilles calcaires - dont l'origine éssentiellement
marine est attestée par l'allure des courbes granulométriques, à hétérométrie géné-
ralement faible. L'exa~n morphoscopique des quartz montre qu'une petite fraction
de ces·saqles est cependant d'origine éolienne.
Sur les cordons et terrasses, se développent des sols peu évolués, à
profil AC, plus ou moins hydromorphes et parfois salés en profondeur.
Dans la chronoséquence mangrove-tanne, la pédogenèse es~ essentielle-
ment orientée pa~ les se ls - chlorure de sodium, principalement et· par le soufre.
Sols et néppes sont dans l'ensemble excessivement salés et la salinité crott de
la mangrove jusqu'au tanne. Quant au soufre, son accumulation est maximum dans la
mangrove où il est présent sous forme de pyrites et son t~ux décrott dans le tanne
où il es~ présent sous forme de composés oxydés de la pyrite et plus principale-
ment de la jarosite. L'abondance de coquilles calcaires dans certains profils peut
conduire à la formation de g,ypse, en bout de séquence, notamment dans le tanne her-
bacé.
Nous résumerons dans un tableau les principales caractéristiques des
sols étudiés, leur utilisation actuelle et nous donnerons leurs correspondances
dans les classifications américaines et F.A.O.
Sols Texture pH DlE.Üère Salinite Soufre lt Uisat ion Classification F. A. O.
Prgan1que Sols Nappes Actuelle Américaine
Minéraux bruts Sable plus faible faible Cocotiers Quartzipsannnent Fluvisol7 - à nulle -ou moins
grossier
! Cocotiers,P. E. sur cor- Sable Variable Faible
- - -
Palmiers Quartzipaamment Fluvisoldons littoraux fin 4 - 7,5 0,5 % l.rachide
P. E. sur Sable fin Acide Faible Faible : Parfois Arachide Fluventicen
"-terrasses 0,5 io profondeur faible Riz Xerochrept
P. E.
Sable fin Parfois Fluventic
"!: ArgUeux Variable élevée en Moyenne enHydromorphe Faible profondeur Riz Tropaquept "en profon- 3 - 8,5 profondeur
deur
. Dans tout Sulfidicp. E. à Sable fin Frais 7 Elevée Forte Forte le Mangrove Sulfaquent ThionicSulfures argileux Sec 3,5 profil Fluvisol
.
Halomorphes Sable fin Variable Faible ~ Sulfic Thionicà efflorescen- "!: argileux mais en Excessive Excessive Faible Tanne vif Halaquept Fluvisol
ce saline en pro- 3,5 surface
fondeur
Halomorphe Sable fin Faible Elevée en Ha lie Sulfurtc
à "!:.Ar bileux sec: 3,5 en Excessive Excessive profondeul Tanne vif Sulfaquept ThionicSulfates en pro- surface Fluvisol
fondeur
Hydromorphes Sable fin Variable Faible Faible à Moyenne en Tanne herba- Sulfic Thionic
salés t ArgileuJ! souvent moyenne profondeul cé. Riz Tropaquept Fluvisol
acide
.
Rendzine Sable 7 Forte Kj~kkenmoddingCalcaire - - -
- 46 -
Compte tenu de la salinité excessive des sols et de l'absence d'eau
douce, tout projet d'aménagement agricole des sols des t1es du Saloum est à
exclure. On retiendra par ailleurs que la population des t1es (Niominkas et Socés)
exploite le milieu naturel de manière efficace et rationnelle: pêche en saison
sèche et agriculture en saison des pluies leur assurent un revenu convenable par
rapport aux autres populations du Sénégal.
Les t1es du Saloum ont un attrait touristique certain et sont dénom-
mées à juste titre: "la P'olynésie du Sénégal". L'abondance des oiseaux a poussé
les autorités locales à transformer les t1es du Fatha1a en un parc national, sem-
blable à celui du Djoudj, dans le Delta du Sénégal.
h une époque où l'accent est mis sur les problèmes écologiques et la
qualité de l'environnement, il serait souhaitable que tout projet de développement
des t1es du Saloum prenne en considération la protection des sites naturels, les
tles étant restées, gr~ce en partie à leur enclavement, une des régions les mieux
préservées et les plus belles, du Sénégal.
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D'APPORT NON CLIMATIQUBS- SABLEUX
Profil nO MS 160 MS 161 MS 162
Echnatillon nO 1601 1602 1611 1612 1621 1622
Profondeur en cm 0/30 70/100 0/30 60/80 0/30 50/80
GRANULOMETRIE EN ~0
Humidité ................... 0.1 0.2 0.4 0.3
- -
Argile ..................... 1.8 2.9 0.6 0.8 0.5 0.5






Sable fin .................. 21.5 74.2 61.9 53.1 49 59
Sable grossier ................... 75.4 20.8 37 45.7 49.9 39.3
Matière organiQue ............... 1.3 0.6 0.1 0.4 0.2 0.1
Calcaire
-
CO~Ca % ........ 1.7 7.7 1 .. 68 0.97 0 .. 82 1.21
MATIE UE
c:Œ=<55
RE ORGANII EN %0
Carbone .................................. 7.67 3.2 0.54 2.55 1.18 0.63
Azote .•.............•.. _... 0.57 0.07 0.07
C/N ........................ . 13 5 7 7 16_9
A CID l T E
pH eau 1/2,5 ..........•.... 8.2 9.1 8.6 9 8.5 8.7
oH KCl ... -...... 8 9 8.6 9 8_3 8.5
CATIONS ECHANGEABLES
Calcium Caf+ méa '70 . ........... 6.87 20.6 6'.25 7.37
MagnéSium Mgt+
" 1 4.38 0.75 2.5............
Potassium K+
"
0.09 0.3 0.06 0 .. 24...............
Sodium Na-!-
" 1.03 10.6 2.66 6.23................
S
" 8.9 35.9 9 72 16 34..
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SOLS PEU EVOLUES D'APPORT HODAUX SÙR CORDONS LITTORAUX
Profil nO MS 51 MS 152
Echantillon N° SU SU 51.3 .l\ lio s 1521 . 1522
Profondeur en cm 0/30 1 m 3 m 0/30 80/100
GRANULOMETRIE EN %
Humidité .... .. ... ... ..~ ............. 0.19 0.13 0.04 0.1 tr •
Argil~
.. • .. .. • .. .. .. .. • Il. Il ................ 2 0.5 tr • 2 0.9 0.3
Limon fin .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. 0.5 1 tr. 2.8 0.5 tr •
Limon grossier ............ 0.5 0.6 tr • 2.-3 0.2 0.2
Sable fin .................................. 66 71.5 8L~ 45 31.5 34.8
Sable grossier •........... 31 26.5 15.5 46 66.9 64.7
11atière organiaue 0.7 0.2
MATIERE ORGANIQUE EN %0
Carbone ....•........•...•.• 3.88 1.16
Azote . ........................................ 0.20
C/N ... .. . . .. 19.4
A CID 1 T E
- -
pH eau 1/2.5 ............................ 4.5 4.3 5.4 5.9 7.5 7.3
oH eau KCl . ..... . . 3.4 4 4.9 6.7 6.5
CATIONS ECHANGEABLES
Calcium Céri+ méQ 10 ................ 0.44 0.16 0.20 2 1
Hagnésium Mgt+
" 0.40 - 0.28 0.12 0.12..................
Potassium K+
"
0.02 - 0.01 0.01 0.09 0.09...................
Sodium Na+-
" 0.04 0.04 0.07 0.06
.0.15
" .. " " .......... "
s. " 0.90 0.21 0.56 2.21 1.36.. " .............. "









SOLS PEU EVOLUES D'APPORT MODAUX SUR TERRASSES SABLEUSES
~..
,.. -"'\-1.
Profil nO .:' ;'MS 118 MS 120
.,,;:,;if§;:~.~ .. MS 127";t,~",(,
·..··..')1."/ih"; >, Ji. ...... '.
Echanti Hon nO 1181 118-2 1183 1184 1201 1202 1203 t:f~~'w; '~'';1271 1272 1273
. "'.




Humidité ....... 0.5 0.6 0.4 1.7 0.6 0.6 0.6 0.6 0.7 1.8 1.4
Argile ·........ . 5.5 5.5 3 10.5 5.5 6.5 6 6.5 6 13 11
"





Limon grossier . 5 5.5 6.5 6.5 .4.5 6.5' fi /9 15 15 11
..
Sable fin 84 18. ~1.5
,
•••••• 83.5 83.5 79 7~, 1,6 71 73 70
'. .. ."
:
Sable grossier . 0.5 0.6 1 0.5 2 2 2 1.7 0.3 0.6 0'.4
Mat.organ~que .. 0.7 0.7 0.2 0.1 0.8 0.4 0.3 0.3 0.9 0.2 0.1
MATIERE ORGANIQUE EN 100
Carbone ~ ~ ..... 4.1 3.80 1 0.8 4.72 2.28 1.72 1.52 5 0.88 0.84
..
Azote ...... ~ .~ 0.57 0.37 0.50 0.30 0.22 0.22
C/N ·....... 7.2 10.3 9.4 7.6 7.8 6.9
A C 1 D 1 T E
pH eau ·....... 5.1 5 5.5 7 4.9 ' 4.5 4.3 4~3, 4.6 7.3 8
pH Kcl ·....... 4 3.9 4.2 6 3.8 3.8 3.9 4., 3'.9 5.9 7.3
1::
CATIONS ECHANGEABLES
Calcium Ca+f-méq % 0.48 0.20 0.19. 1.08 0.51 0.23 0.50 0.60 0.52 1.62
. 3 ~'?'3
Magnésium Mg-t+
" 0.37 0.18 0.13 2.75 0.18 0.06 0.21 0.50 0.75 2.88 3.94
.. ..
Potassium K+
" à.07 0.05. "0.02 0.25 0.16 ~.O~ 0.05 0.03 0.13 0.35 0.45..,
..




0.13 0.07 0.17 0.15 0.13 0.63 0.92 ?.81
..
" 1






: 13.63 1.17. 4.72 4.3 2.5 .. 2·.3 1 •.7 .d'échanl;e T "
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SOLS PEU EVOLUB D'APPORT MODAUX SUR TERRASSES SABLEUSES
Profil nO 1 MS 140 1 143 158MS M'S
,. .
Eêhanti llon nO 1401 1402 1403 1431 1432 1433 1581 1582 1583
.,
Profondeur en cm 10/30 40/60 100/ 0115 30/60 7Mioo 0/30 40/70 90/120120 ..
GRANULOMETRÎE EN %
Humidité ................ 0.6 5.6 0.5 0.6 0.4 0.2 0.6 0.9 1
Argile ................. g 11.1 7.8 6.2 6.2 3.5 12.2 17 .5 17.8
Limon fin ·............. 5.3 3 2 2.7 2.6 2.3 4.8 5.2 6.4
Limon grossier ......... 13 7.6 5 4.5 4.1 4.4 . 1.6 5.7 4.5,
Sable fin ·............. 54.5 56.6 77 .1 75.2 74.7 75.8 64.9 55.1 53.4
Sable grossier ......... 13.2 21.7 8.1 11.4 12.4 14 16.5 16.5 17.9
Matière organique ...... O.<r 0.3 0.1 0.9 0.6 0.3 0.8 0.7 0.5
MATIERE ORGANIQUE EN %0
Carbone . .............. 2.04 1.64 0.76 5.4 4.54 4 2.84
Azote ...............•.. 0.23 0.45 0.34 0.26 0.23
CLN
·
. 8 9 112 13 4 15.4 12 3
A CID l T E
pH eau 1/2,5 ............ 5.8 6.7 7.3 5 5 5.3 4.4 4.5 4.3
pH KCl ...... ...... 5 5.8 6.4 4.1 4 4.2 3.8 3.7 3.6
CATIONS ECHANGEABLES
Calcium Ca-f+ méQ % .. 1.65 1.15 1.23 1.14 1.30 1.03 0.25 0.62 1
Magnésium Mg-H-
" 1.75 1.56 1.87 0.5 0.37 0.06 0.37 0.87 2.12....
Potassium K+
"
0.15 0.28 0.29 . 0.03 0.02 0.02 0.12 0.10 0.20....
Sodium Na+
"
0.86 2.8 2.93 0.21 0.22 0.10 0.25 0.31 1. 72.....
S. " 4.41 5.79 6.32 1.88 1.91 1.21 0.99 1.9 5.04.....
Capacité d'échange T " ... 1.8 3.5 2.7 3.91 7.21 2.67 3.37 7.66 5.83
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SOLS PEU EVOLUES HYDROMORPHES SUl1 TER RASSES SABLEUSES
Profil nO MS 61 MS 93
Echantillon nO , 611 1 ,,612 .,' ,613. 9~1 ' 932 : 933 934 935
Profondeur en: ,cm .. ,
.' . ' 0120 ad/too 160/180 0/20 40/60 80/100 140/160 180/200
GRANULOMETRIE EN %
Argile .................... 6.1 7.4 13.5 7 10.2 12 13.5 18.3
Limon fin ................. 1.8 5.1 8.9 2.8 3.3 4 4.3 5.6
Limon grossier ............ 5.3 7.2 5.9 11'~6 12.5 12.4 9 6.8
Sable fin .........•.•...... 81.2 75.7 57.7 64.8 59.8 58.2 56 49.3
Sable grossieilr ........... 0.8 0.3 4.8 13.8 13.5 12.8 17.2 18.6
Matière organiauè .... 1.74 o 83 5.48 0.82 0.34 0.28 017 1.5
l-1ATIERE ORGANl OOE EN
'00
Carbone ....~ .•......••..•. 10.08 4.8 31.78 4.74 1.98 1.60 0.96 6.89
Azote .................... 0.42 0.21 0.20 0.18 0.15
C/N ••••••••• . .. 11.3 9.4 8 5.3 5.9
A CID l T E
oH frais ...............•.• 7.1 6.8 6.5 6.7
'OR eau 1/1 •••• . ·..... 8.3 3.3 2.8 4.7 4.4 4.1 3.6 3.5
CATIONS ECf~GEABLES
Calcium Ca-f+ méq % ..... 11.23 1.06 2.03 0.26 0.29 0.48
Hagnésium CgH-
" 1.44 0.54 1.07 0.17 0.25 0.64......
Potassium K+ " 0.05 0.01 0.03 0.02 0.04 0.03·.......
Sodium Na+
" 0.70 0.60 1.53 O.Ol~ 0.16 0.22·.......
S.
" 13.42 2.21 4.66 0.49 0.74 1.37·.......




Calcium Ca-f+ méq/l ....... 2.88 4.96 9.68 0.24 0.43
Magnésium Mg-H-
"
5.96 5.96 lio .84 0.34 0.38 0.66·.......
Potassium K+
"
0'.3 0.01 0.04 0.03 0.04 0.07·......
Sodium Na+ " 28 20 40 0.23 1.10 2.31·.......
Chlore Cl-
"
36 22 ~4 0.34 1.19 2.73.......
Sulfate S04~
"
2.4 7.4 8.5 0.51 0.68·.......
C.E. en micromhos • •••••• 41.•• 4006 3354 p395 68 230 453
Cl/SOI. ·...... 15 3 2.4
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SOLS PEU EVOLUES HYDROMORPHES SUR TERRASSES SABLEUSES
Profil nO MS 167 MS 174
Echanti 110n nO 1671 1672 1673 1741 1742 1743
Profondeur en cm 0/15 40/70 95/120
GRANULOMETRIE EN "10
Humidité••••••••••••••••• 0.5 0.8 0.4 0.5 1 1.4
Argile .................... 4.8 8.3 2.3 7.1 13 16.7
Limon fin ................. 2.9 2.9 3.5 4.6 6.1 4.4
Limon grossier ............ 6.1 5. 1.4 6.1 8.4 3.1
Sable fin ......••......... 63.6 61 66.1 70.5 64 58.6
Sable grossier ............ 22.6 22.8 26.7 11.7 8.5 17 .2
co~Ca
'0 . · 0.03 o 03 0.65MA!IERE ORGANIQUE EN %0
1
Carbone ...............•... 4.66 1.38 1.42 4.3 1.2 1.6
A CID 1 T E
CATIONS ECHANGEABLES
pH ea'.l 1/2.5 .............. 7.6 8.4 8.8 6.7 8 8
oH Kcl • . . ..... 7 8 8.5 6 3 7 4 7.5
,
.
Calcium CaH- méq % ..... 1.25 1.12 1.63 1 0.87 0.50
Magnésium M~
" 6.88 5.13 6.13 4.13 5 3.70......
Potassium K+
" 0.78 0.56 0.40 0.44 0.58 0.09·.....
Sodium Na-\-
" 21.8 11.8 5.10 14.35 10.6 2.5·. ....
S. " 19.92 17.05 6.79·.....
Caoacité d 1 échanee T " ... 5.06 5.05 0.78 2.56 2.82 1.74
SELS SOLUBLES - EXTRAIT AOOEUX 1/10
Calcium CaH- méq/l ..... 1.1 0.7 1.9 0.4
Magnésium Mg-H-
" 5.8 1.9 2.9 2.6·.....
Potassium K+
" 1.2 0.6 0.8 0.6.........
Sodium Na+
"
24 13 17.5 20.4·......
Chlore Cl-
" 30.5 15 21 21·......
Sulfate SOI.=
" 2.1 1.3 2.6 2.6·......
C.E. en micromhos ......... 3600 1700 2500 2500
pH ...................... 6.9' 6.9 7.3 6.7
Cl/SOl..
·
14.5 11 5 8
lSoufre total %0 •••••••••• 1 2.5
- 7 -
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EVOLUE$ :!SOLS PEU D'APPORT A SutFURES
.. .. '
Profil nO 11S 58 MS 76 MS 80 MS 56
Echanti llon nO 581 582 . 761 : 762 801 802 561 562 563
Profondeur en cm 0/20 100- 0/20 90/10C 0/20 100/12C 0/20 80/10C 160/180120
GRANULOMETRIE EN "•
Argile ................. 13 21.3 5.6 26.7 23.9 28.7 22.9 15.7 12.2
Limon fin ............... 15.8 4.3 4 8.1 6.6 6.6 5.3 3 2.3
Limon grossier ......... 6.8 5.2 15.7 18.4 12.1 11.2 15 6.1 2.9
Sable'fin •••••••••••••• 35.8 44.4 67 32.5 31.3 28 46.4 65.1 77
Sable grossier ......... 2.6 9.7 1.8 1 3.3 1.6 2.8 1.5 0.8
Matière organique •••••• 13.2 7.37 1.51 3 51 740 6.90 2.92 2.6 1.8
MATIERE ORGANIOUE EN %0
Carbone ................ 76.5 42.7 8.78 20.38 42.9 40 16.96 15.08 10.6
Azote .................. 2.63 1.37 0.42 0.64 2.02 1.06 0.57 0.41 0.30
CIN . ·.. . 29.1 31.2 20.9 31.8 21.3 37.8 29.8 36 8 35 6
ACIDITE
CATIONS ECHANGEABLES
pH frais ............... 6.5 6.7 6 .l~ 6.6 5.9 7.2 7.8 6.7 6.9
pH eau 1/1 ·....... 3.2 2 9 3.4 2 5 3 2 3 3 .l~ 2 7 2.8
.
Calcium Cai+ méq % 2.56 1.46 0.66 0.66 1.95 12.8 0.30 0.54 0.38
Magnésium Mg.t+ " . 3.15 1.68 0.65 1.66 3.31 3.04 2.36 0.58 0.60a.a •••
Potassium K+ " 0.37 0.12 0.06 0.05 0.27 0.33 1.16 0.02 0.02.....
Sodium Na+ " l~.92 1.72 0.74 2.33 4.8 5.2 1.6 0.92 0.78.....
S. " 11 4.98 2.11 4.70 10.3 21.4 4.42 2.06 1.78.....
Canacité d'échange T " • 5.42 12.6 26.5 22.8
SELS SOLUBLES
-
E; TRAIT AOUEUX 1/10
Calcium Ca-f+ méq/l .. 9 5.36 7.47 l~ 4.98 31.28 3.64 3.12 2.4
Magnésium Mg-H-
" 24.2 13.2 0.29 17.01 15.14 17 .8 10.56 7.32 6.96
Potassium K+ " 1.52 0.22 0.26 0.06 0.74 1.08 0.55 0.02 0.01....
Sodium Na+ " 88 82 22 50 64 76 48 32 28....
Chlore Cl- " 89.3 42 19.8 49.8 68 78 58.6 33.79 31.2....
Sulfate SOû=
"
35 21.9 7.9 24.7 20.74 45.4 12.7 13.5 10.8....
C.E. en micromhos ...... 12271 6395 3290 7493 8578 11521 6746 5078 4358
C1/s04 III ••• ·.. ... 2 5 2 2 5 2 3.2 1.7 4.6 2.4 2 8
Soufre total %0 ....... 38.S 23.7 16.8 12.5 49.5 59.7 .
- 8 -
SOLS EPU EVOLUES D'APPORT A SULFURES
Profil nO MS 108
Echanti llon nO 1081 1082 1083 1084 1085 1086
Profondeur en cm 20/40 50170 80/100 120/140 140/166 1601180
GRANULOMETRIE EN "/0
Argile ..................... 47.2 40.3 38.1 42 36.9 40.6
Limon fin ................. 9.6 8.6 7.8 8.7 8.4 9
Limon grossier ............. 3.6 3 3.8 3.9 4.4 3.9
Sable fin ....•........•.. 12 5 10.3 8 .. 3 11.8 6.8
Sable grossier ............. 1.4 0.8 1 0 .. 7 0.7 0.4
Matière organiaue .......... 5.1 10.5 9..1 8 1 9 3 9.9
MATIERE ORGANIQUE EN "/00
Carbone .............•.•. ~. 33 .. 2 60.8 52 .. 8 47.2 54 57 .. 6
Azote ................................... 1.18 1.6 1.46 1.42 1.42 1.56
clN ........................................ 28.1 38 36.2 33.2 38 36.9
A CID l T E
pH frais .................................... 7 6.8 6.8 6.8 6.7 6.5
pH eau 1/1 .. ... 5 2 2.1 1.7 2 2
SELS SOLUBLES - 'EXTRAIT AQUEUX 1/10
Calcium Ca-f+ méCl/1 ......... 3.7 6.2 6 ..8 6.5 7.4 7
Magnésium Mg-t+
" 31.5 59.6 51.2 47 .. 6 55 .. 6 59............
Potassium K+
" 3 4.8 4.2 3.9 3.9 4.5............
Sodium Na+
" 159 208 199 174 208 212.............
Chlore C1-
" 117 .5 2.53 •.2 230.3 196.4 222.3 235.3............
Sulfate SOlL=
" 18 38.6 36 37.7 38.6 44.6.............
C.E. en micromhos .••...... 20300 29300 27400 24500 27900 27900
pH ........................................ 6.3 5 4.7 3.9
• 3.6 4.2
Anions 01/S04 9.86 6.5 6.4 5.2 5.7 5 2
Soufre total %0 32.8 92.5 56 .. 2 92.5 61 83.2
... 9 -
SOLS PEU EVOLUES D'APPORT A SULFURES
Profil nO MS 110 11S 123
:
EchantiLlon nO 1101 1102 1103 1231 1232 1233 123l~
Profondeur en cm 0/20 4û/60 GO/l00 0/20 20/40 60/S0 SO/100
GRANULOMETRIE EN %
Humidité ........................ 2.2 5.5 6.S 5.3 3.3 5.4 9.2
Argile ..................................... 10.5 27.7 40.5 23 24 36.5 3S.6
Limon fin ................................. 5.1 S 12.4 9 10 15 15
Limon grossier ....................... 10.3 5.9 10 11 19 10.5 10
Sable fin ................................... 54.5 44.7 10 39 31 .20.5 16
Sable grossier ......................... 4.7 3.3 2.3 1.5 1.5 0.7 1.5
Matière organioue .. . . ... 2.2 3.9 4 3.1 4.2 7 9.1
MATIERE ORGP..NIQUE EN 10°
Carbone .. .. ............................... 12.60 22.60 23 18.2 24.2 4û .6 52.6
Azote ........................................... 0.75 0.67 1 1.27 1.52 2.02 2.75
CIN •••••••••••••••• 16.8 33.7 23 14.3 15.9 20.1 19.1
A CID l T E
pH frais ................................... 6.5 6.6 7.1 6.6 6.9 6.6 6.6
pH eau 1/1' ••• .......... 4 5 2.4 2.4 6.6 5 3.4 3 2
SELS SOLUBLES - EXTRAIT ~QUEUX 1/10
Calcium Ca++ méQ/l ............ 1.8 3.5 5 2.6 5.4 7.8 15
Magnésium M~ ." 8 13.5 19.6 8.8 13.2 24 30.................
Potassium K+
"
0.4 0.3 0.5 0.4 0.4· 0.6 1.2.................
Sodium Nat-
"
43 60 88 51.5 50 73 80.................
Chlore Cl- Il 46.5 62.5 92.5 60 56.8 80 105.................
Sulfate S04=
"
. 7.7 19.3 30.9 7.7 15.9 32.1 34.7.................
C.E. en micromhos .. ................. 5500 8400 12300 7000 7000 10700 13000
oH ..................................... 5.4 2.9 2.8 6.7 6.4 3.5 3.4
cl/s04 . . . ......... 6 3.2 2.9 3.5 2.5 2.5 3
Soufre total ''/00 ....................... 8.4 29.8 37 12 31.6 37 33.4
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SOLS WJ.OMORPHES SALINS A EFFLORESCENCES SALINES
Profil nO 1>'18 113 MS 130 MS 134
Echantillon nO 1< 1131: 1132 1133 1134 1301 11302 1303 130l~ 13l~1 13l~2 1343
Profondeur en cm 0/20 40/60 60/80 1001 0/20 40/60 801 100/ 0/20 50/70 1001120 100 120 120
GRANULOHETRIE EN %
Humidité ••••••••• 2 6.6 5.2 3.4 2.6 1.4 2.5 2.7 5.5 6.6 4
Argile ••••••••••• 2.5 27.2 21.8 16.1 13.2 15 15 25. 20 10 18
Limon fin •••••••• 2.9 6.7 5 4.3 4.5 4.5 5 8 7 17 16
Limon grossier ••• 8.B 9 5 7.5 15 16 12 12 15 18 17
Sable fin •••••••• 66.9 38.2 38.6 52.4 60.5 60 58 47 58 47 37
Sable grossier ••• 9.7 l~.7 17 .2 8.9 1.2 1 6 1.5 0.3 1.5 0.7
Hat. organique •• 0.2 0.5 1.1 1;2 0.2 0.4 1.2 2.2 0.4 0.7 2.7
MATIERE ORGANIQUE EN %0
Carbone ••••••••• 0.96 3.04 6.7 7 1 2.36 7 12.8 2.24. 4 15.5
A C l DIT E




Calcium Cat+ méq/l 0.5 1.8 4 3 21 5. 5.4 13. 32.8 13 15
Hagnésium Mg+t
" 13.5 17.2 16.4 18.5 32.5 24 17 26 27 26.5 23
Potassium K+ Il 0.7 0.6 1 0.7 0.3 0.3 0.3 0.6 0.9 1 1.3 1
Sodium Na+ Il 56 101.5 94.5 85.5 87.5 75 70.5 95 87.5 102.5 145
Chlore Cl-
" 68.8 105 100 92.5 120 105 90 125 120 135 167.5
Sulfate S04=
" 7.7 10.3 11.6 13.7 34.3 11.1 11.6 17 .1 l~3 .3 21.9 24.9
C.E.en micromhos 7500 12300 11700 11000 13800 12500 9700 13500 14400 15100 18700
pH ........... 6.1 6.8 7.1 3.8 6.4 6.9 6.8 7 6.4 6.4 7.1
Soufre total %0 10.8 15.3 18 22.8 15.9 11.4 21.4 24.4 23.4 25.3 29.8
- 11 -
SOLS HALOMORPHES SALn~S A EFFLORESCENCES SALINES
Profil nO .................... MS 149 MS 159 MS 165
Echantillon nO ••••••••• 1491 1492 1493 1591 1592 1593 1651 1652 1653
Profondeur en cm ••••••• 0/20 20/4C 50/70 0/30 40/60 80/10< 0/25 40/70 90/100
GRANULm-1ETRIE EN '%0
Humidité ..................... 1 2 1 0.9 1 1 1.3 1.4 0.3
Argile ...........•...... 5.9 19.8 8.4 5.9 10.8 B.6 10.6 16 8.2
Limon fin .......••••... 1.8 5 3 3.1 1.8 3.9 5.3 4.1 2.2
Limon grossier ................ 5.4 4.7 8.4 6.2 4.9 9.6 9.4 5.9 1.4
Sable fin ........................... 82.4 66.9 72 62.6 65.5 67.8 48.8 46.1 50.2
Sable grossier .................. l~. 5 3.6 8.2 22.2 17 10.1 25.9 27.5 38
Hatière organique .......... 0.2 0.4 0.2 0.3 0.5 1 0.5 0.4 0.7
C03Ca % ................ ., ...... o.l~l 1.8 0.07 0.44 2.83
MATIERE ORGAN l JUE EN %0
Carbone ................................ 1.0l~ 2.32 1.12 1.79 2.89 6.08 2.95 2.11 3.9
A CID l T E
pH frais ............................. 7.2 7 7
oH eau 1/1 ............ ., ........ ., 7.4 6.8 7.3 8.6 8 8.2 0.2 8.4 8.4
CATIONS ECHANGEABLES
Calcium Ca-/+ méQ % .. 6.63 1.75 1 0.38 0.75 1 0.50 9.38 12.75
Ha~nésium Mg;H-
" 3.25 5.18 2.8 0.38 0.83 1.68 1.13 5.18 4.63..........
Potassium K+ " 0.33 0.75 0.36 0.09 0.09 0.15 0.09 0.44 0.58.....
Sodium Na+ " 3.82 6.25 3.55 O.OB 0.15 0.55 1.75 3.85 3.98..........
S. " 7.03 13.93 7.71 0.93 1.82 3.38 3.47 18.85 21.94..........




Calcium Ca-/+ méo./ 1 .......... 1 1.7 1.1 3.4 0.9 5.6 2.4 2.2 5
Magnésium Mg;H-
" 15.2 13.6 9.6 6.7 6.7 8. 12.4 9 7............
Potassium K+
" 1.7 2.1 1.5 1.2 1.1 1.4 2.2 2. 1.B............
Sodium Na+
"
59.2 72 50 35.8 37.2 ~2.8 49 43 38...........
Chlore cC
" 69 89 56.5 41.5 41 ~7.5 65 58 50............
Sulfate S04-
"
7 .l~ 6.9 3.9 5.5 4.3 9.8 6 4.7 7.3............
C.E. en micrornhos ............ 7700 9700 6300 4800 4500 5500 7200 6300 5600
oH ., .....' .................. '• ., .... 6.7 6.6 6.6 6.9 6.8 6.9 6.8 6.9 6.8
Soufre total %0 ............... 5.25 8.4 5.4 5 .l~5 4.25 9.1 7.07 6.35 11.4
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SOLS HALOMORPHES SALINS A EFFLORESCENCES SALI.lmS
Profil nO HS 170 MS 172
Echantillon nO 1701 1702 1 1703 1721 1722 1723
Profondeur en cm 0/25 40/70 100/120 0/25 50/80 90/100
GRANULOMETRIE EN %
Humidité .................. 1.6 1.5 0.7 1.3 0.9 1.2
Argile .................... 5.7 9.4 3.5 8.7 7.1 7.5
Limon fin ................. 5.5 4.4 1.5 3.6 1.2 2.3
Limon grossier ................ 11.1 8.8 4 10.9 3.8 3.8
Sable fin ................................. 66.6 60.1 67.4 55 67.5 46.5
Sable grossier .................... 11.1 17 .3 23.6 21.8 20.4 40.1
Matière organique ............... 0.3 0.3 0.5 0.2 0.2 0.9
CO'3Ca '7c .............................. 0.06 0.69 0.73 0.07 2.04
Carbone •••••••••.•.•••••••• 1.79 1.61 3.02 1.32 1.38 5.15
ACIDITE
pH eau 1/1 •••••••••••••••• 8.1 8.5 8.6
CATIONS ECHANGEABLES
Calcium Ca+!- méq % .......... 0.40 2.75 3.05 0.18 0.18 4.45
Hagnésium Mg++
" 4.8 6.1 3.58 2.88 ..1.78 4.55................
Potassium K+
"
0.04 0.13 0.16 0.04 0.01 0.16................
Sodium N&t
"
4.88 5.24 2.82 3.66 3.08 3.76................
S.
" ..... .. .... 10.12 14 22 9.61 6 76 5 05 12 92.
SELS SOLUBLES - EXTRAIT AQUEUX 1/10
Calcium Ca+!- méq/l .......... 1.6 3.9 4.4 1.6 1.1 7.3
Magnésium Mg++
"
20 13 9.2 12 10.4 9.7..............
Potassium K+
" 2.1 2.2 1.8 2.1 1.9 2.4..............
Sodium N&t
"
59 58.5 42.5 48.5 47.5 49..............
Chlore Cl-
"
80 80 58 66.5 63 66.5.......
Sulfate SOli.=
" 9.9 7.3 6.4 5.1 4.7 10.7..............
C. E. en micromhos .. .. ........ 9200 8900 6400 7200 7000 7400
nH . . .. . .. 7 7.1 7 6 9 6 5 6 9
1
Soufre total
'00 ................... 6.5 7.3 1 8.2 5.7 4.8 13.2 1
."
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SOLS HALONORPHES SALINS A SULFATES
Profil nO MS 107 MS 111
Echant ilIon nO 1071 1072 1073 1074 1075 1076 1111 1112 1113 1114
Profondeur en cm 0/20 30/50 60/80 100/ 120/ 150/ 0/15 20/40 50/70 100/120 l l.o 170 120
GRANULOHETRIE EN %
Humidité •••••••••••••• ~ ~ ~7 :~ 46 ~ 1.8 1.1 5.5 5.5
Argile ..................... 32.6 40.8 39.7 41.6 42.7 42 5 11.8 34.2 36.3
Limon fin .................. 9.1 11 10.8 11.1 11.1 10.4 3.6 6 11.2 12.6
Limon grossier ••••••• 12. 5.5 4.1 15.8 14.4 7-.7 12.4 18.7 17.3 10.6
Sable fin ................. 31.3 31.5 39 15.8 16.2 27 63.1 54.4 19.7 20.3
Sable grossier ••••••• 13.5 5.6 3.3 0.6 0.6 0.4 7.3 5.9 2.3 1.4
Matière organique .... 0.9 4.8 4.1 5.2 5.4 5.8 0.3 0.2 1.6 . 3.3
MATl ERE ORGANIQUE EN %0
Carbone ...................... 5.1 28 24 30.l~ 31.6 33.6 1.96 1.12 9 19
A CID l T E
pH frais ................... 6.7 1.9 2 2.1 2.2 2.3 6.5 5.6. 4.2 4
pH eau 1/1 ............... 6.7 1.9 2 2.1 2.2 2.3. 6.5 5.3 3.7 2.1
SELS 'SOLUBLES _"l EXTRAIT AQUEUX 1/10
Calcium Ca-H méq/l •• 1.8 3.8 4.5 5.3 4.l~ 5.8 1 0.5 1.8 2.5
Magnésium Hg++- " 13.1 30.3 32 37.9 36.1 38.3 11.3 6.7 17 .1 29.5·.
Potassium K+
" 1.8 2.3 2.9 3.6 3.8 3.9 0.6 0.3 0.6 0.6·.
Sodium Na-/-
"
78 136 136 156 158 162 55 40.5 101.5 125
·.
Chlore CI- Il 89.3 134.6 149.6 183 170.5 173.5 64.5 l~5 110 142.5
·.
Sulfate S04=
" 6 24.9 26.6 30 28.3 30.9 6.9 5.1 12 27 .l~·.
C.E. en micromhos ..... 10300 18300 18800 21500 20600 21500 7200 5100 12300 18000
pH ................... 6.1 3.3 3.5 3.8 4.3 4.2 6.1 5.7 4.4 2.8
Soufre total %0 ..... 11.5
1
46.2 60.2 45.7 14~ • 53 10.2 16.3 21.6 42
- 14 -
SOLS HALOMORPHES SALINS A SULFATES
Profil nO MS 117 MS 121 MS 126
Echantillon nO , 1171 1172 1173 1211 1212 1213 1261 1262 1263 1264
Profondeur en cm 10-30 40-50 60-81 40/60 70/90 110/ 0/20 4ü/6C 80/10D 100/120 120
-
GRANULO~mTRIE EN %
Humidité ••••••••••••• 4.5 3.1 3.1 2.7 7.4 8.6 2 3 4.8 7.6
Argile ••••••••••••••• 32.5 15.7 36 9 28 24 6.5 21 26· 24
Limon fin •••••••••••• 10 5.7 13.7 3 8 9 4 7 7 7
Limon grossier ••••••• 7.8 3.5 7.7 7 11 11 19 15 14 9
Sable fin •••••••••••• 29.2 48.3 24.4 75 31 41 65 51 41 46
Sable grossier ••••••• 4.9 16.7 7 1.5 4.5 4.5 1 0.5 0.8 0.7
Matière organique .... 0.8 2.3 0.4 1.6 2.5 4.6 0.2 0.7 1.9 2.5
MATIERE ORGANIQUE EN %0
,
Carbone ............... 4.64 13.6 2.1 9.5 14.40 26.60 1.04 3.88 11 14. l lO
A C l DIT E
pH frais .............. 6.7 4.7 4.7 4.7 5.5 6.3 6.5 4.6 3.6 3.6
pH eau 1/1 ........... 6.7 3.2 2.9 4.1 3.8 3.6 4.7 l~ 3.3 3
SELS SOLUBLES - EXTRAIT AQUEUX 1/10
Calcium Ca-H- méq/l •• 1 1.8 0.6 1.8 15 11 17 .6 2.2 7 7
Magnésium Hg-I+
" 8.4 10.1 5.1 19.2 41.5 44 22 32.5 45 38...
Potassium K+ " 0.5 0.5 0.2 0.3 0.5 1.1 0.3 0.3 0.6 0.3·...
Sodium Na+ " 60.5 61.5 39.5 70.5 125 142.5 60 87.5 125 102.5·...
Chlore Cl- I! 67.5 68.8 39 82.5 155 162.5 85 120 177 .5 140·...
Su 1fure S04= " 6.9 9 9.4 10.7 34.3 35.6 27 15.4 21.4 26.6·...
C.E. en micromhos ••••• 7500 7500 4900 9300 18100 19600 9300 13300 19100 15800
pH ................ 6.3 4.8 3.3 4.6 4.7 4.7 5.9 5.6 4 3.5















SOLS lIAM)MÙRP.RES . sAtiNs A StiLFÀ~ES
, .
"
.. .. ' .
..
Profil nO 11S 137 MS 139 MS 142
Echanti llon nO 1371 1372 1373 1374 1375 1391 1392 1393 1421 1422 1423
Profondeur en cm 0/20 20/40 40/60 60l8e 80/100 0/15 40/60 80/10C 1 !
, GRANULOMETREE EN % DU SOL SECHE A L'AIR-" .', ,',> ' .. .'
. • 0kQmi4·it;~~ ~:-i ~.~ •••••• 1.8 3.1 5.8 4.9 7.5 6 6.9 3.2 0.6 0.9 0.0
AtÉÜi~' .:. 2~ ..-'.:",::
. "- 7...... ,,~., 23~ , ..... .26.. 28 17 13 16 6 3.6 8.7 6.5.~, OF ...'._~ .".~tl."," ...... •'.
L.ïWoJ fin, '. ~~ ,., , ,.9. 15 12 <)•..• ~,' ~,~ ~ ','i, ," 5 .- ,7 .... ,18.. .,
"
< . .' 1.9 .. 2.3 20,1/
timon grosslei;' ~', • ~ l' .0'-'.f> 5 5. 9 ,14 '1 o' 5 .3 1.1 7 . - ,0':;'6 2." .. ~ ~.. .. > ...... : ,.. ' .
Sâblè' nh.·~~.i: ~~.~. 1.. $7 . . ~. '~,i.g.::;,6 " .-, ",66 '. 43 41 41 50 54 ~~ .. ' '75 71.2', 83.7, .
.s~bl~ .grossier' ,~ •• :..
'.
2.7 ,": .-.:f,'.'::·. . .16:{2~':;" '2); ..12, 3 4 2.5 .. ·'3 .;:.:. 6.2 1.5.- ~ .,~.
.1:'.7' ,:.:2'~·r'.~-- . .:. , .... .... ......Matière .organiaûe, ' 0.3 0.5 .h2.:. - , t'~,5' -~. .1 .,1.9"', ' 0.2 0.3 0.5
._:.:.-r'~ ,MATIERE ORGANIQUE EN'%o' , .. :..... ' .,'-' .
.. lf,::~;.::·; - <~ •• - .,'Carbone, .-,' ; '1.48, 2.12 6,.9.'" 9.8· 5~8 11 9 1.04 1'~!}" \ .. 3.10... ;. ...... il •.•
..
. '-,," <, .. .. ,':',: ~ ....,.




...., "": ..:: "




.... A C l D l T E '..~- "r·::'·· ..
-.
• •~o,:. • "01
'0' ....




'7 5.7..•.~'... '.~ -. ...'.. .7 5 4.6 5 5 ..9 6"
1/1 7.2 tpH eau .. . , 6.7 5 3.3 2.7 4.3.· 3.5 :3 ' . 6.4 4.2 2.7.... ..
, CATIONS ECHANGEA BLES
1
ca!l4- .ni~q '70Calcium . 0.45 0.85 0.60
Magnésium 11~ ".' . '. 0.25 2.25 1.75......jc'. .41 o':""'
Pot'assitlni~:',X+~" . .-
"
.' 0.32 0.12 0.10~1- -
Sodium \NéH-
" 2.37 5.35 2.37.....






Calcium Cat;- méq/l 2.6 2.6 5 7 5 11 7 1 3 .[~ 1.7 1.3 1.6
Magnésium Mg-H- 11 8.9 9.2 20 ~4.5 28 30.5 29 19.2 6.6 7 8.4
Potassium k+ " 0.2 0.3 1 ,1 0.8 0.9 0.7 0.2 1.4 1.5 0.3, .
Sodium N&l- 11 .43.5 p1.5 80 02.5 102.5 87.5 95 68.5 33 35 36..
Chlore cC " 53.3 pa 105 20 125 110 1~0 87.5 46 4;,3 44.5..
Sulfate SO[= 11 6 6.4 10.7 5.4 19.3 21 19.7 14.6 4.3 4.7 6.4
.
C.E.en micromhos 6000 J800 11700 3600 14900 12300 13900 9100 4700 4900 5200
-












Profil nO l1S 141
Echantillon 1411 1412 1413 1414
Profondeur en cm 0/15 15/40 40/60 80/100
.. GRANULŒ1ETRIE EN %
Humidité ........................................ 0.4 1.2 1.8 1
Argile ................................................ 3.1 10.3 12.8 7.2
Limon fin ......................................... 2.3 3.2 3.5 2.5
Limon grossier ............................... 10.5 10.1 8.8 8.9
Sable fin .............................. 70.4 66.4 66.8 68.3
Sable grossier ........................... 13.7 10 8.1 13.1
Hatière organique ....................................... 0.3 1.1 1.7 0.7
C03Ca '70 • ft ••••••• , ••••• , ................. 0.3
MATIE RE ORGANI ){JE EN %~
Carbone ................................. 1.56 6.15 9.8 4.10
Azote
............ "' ••••••••• Il ............. 0.19 0.30 0.39 0.35
C/N
.... ft ............... Il ................... 8.2 20.5 25.1 11.7
ACIDITE
pH eau 1/1 ............................... 8.1 3.2 2.7 3
CATIONS ECHANGE .BLES
Calcium Ca+t- méQ % ........................ 1.15 0.70 0.80 1.05
Hagnésium Hg +t-
"




0,26 0.15 0.26 0.33..........................
Sodium Na+
"
2.45 9.85 5.12 3.30......................
S. " 6.36 13.8 9.56 7.43......................
SELS SOLUBLES - EXTRAIT AQUEUX 1/10
Calcium Ca-t-f- méq/l ...... ., .............. 2.5 2 2.5 2.5
l1agnésium Mg-I+
"
6,3 12 16.4 11.7·......................
Potassium K+
"
1.3 1 0.7 1·......................
Sodium Na+
"
31 47 57.5 47.2·......................
Chlore Cl- " 41 60 73 52·......................
Sulfate SO,,=
"
4,7 8,6 12 9.1·......................
C.E. en micromhos ...................... 4300 6400 8200 5900
oH . .- . .. -............ 7 4.1 3.4 3 2




SOLS HYDROMORPHES NINERAUX SALES
Profil nO HS 86 t15 90
Echantillon nO 861 862 863 864 901 902 903 904
Profondeur en cm 0110 50/60 100/120 180/20C 0/20 30/60 100/120 150/170
"
Argile •••••••••••••••••••• 13 13.7 47 40 5.8 9.5 49 23.4
Limon fin ••••••••••••••••• 6.9 5.5 12.2 9.4 3.5 1.8 9.9 4.5
Limon grossier •••••••••••• 20 29 18.3 11.5 16.5 9.2 15.8 5.3
Sable fin •••••••••••••..•• 46.8 44.5 13.2 15.3 62 67.9 14.5 47
Sable grossier •••••••••••• 1 - 4.8 0.3 4.8 9.5 9.5 1 5






0.96 0.15 0.89 5.64
Carbone 12.65 2 6.47 36.65 5.54 0.85 5.15 32.7
Azote ••••••••••••••••••••• 0.78 0.14 0.35 0.64 0.44 0.08 0.37 0.53
C/N l1li ".. • :1.6.2 :1.4.3 18.5 57.3 12.6 10.6 13.9 61.7
ACIDITE
pH frais .................................. 4.7 6 4.6 6.3 4.2 2.6
pH eau 1/1 .. .. .......... ... 4.2 3.9 4.1 2.9 4.9 6.7 4.2 2.5
CA IONS CHANGEABLES
Calcium ca-++ méq % ........ 0.90 2 1.04 0.99 0.85 0.77 6.27 1.18
Magnésium Mg+t
" 1.60 1.07 3.62 2.77 0.48 0.86 2.31 1.41...........
Potassium K+
" 0.22 0.12 0.49 0.19 0.05 0.05 0.26 0.04..............
Sodium Nat
"
4 0.90 4.10 3.60 0.28 0.35 2.38 1.64..............
S. " 7.86 3.6 9.25 7.55 1.66 2.03 11.22 4.27..............
Caoacité d'échange T " . . 7.9 3.6 16 21.9 4.05 2.28 19.09 17 .56
SELS SOLUBLES
-
EXTRAIT AC UEUX 1 10
Calcium ca-++ méq/ 1 ........... 3.08 0.80 0.96 3.17 1.2 1.06 17.87 5.54
Magnésium Mg+\-
"
17.90 2.94 4.48 13.23 1.62 1.56 7.60 9.88..............
Potassium K+
" 0.78 0.31 0.58 0.36 0.13 0.15 0.48 0.08...... " ......
Sodium Nat
" 80 18 36 56 8 8 32 36............
Chlore Cl-
"
94 18 42.3 56 10 10 32 40............
Sulfate S04= " 9.77 3.08 5.8 22.3 2.4 2.06 29.8 18.34..............
C E en micromhos ....... .. ..... 10707 2445 5176 7904 1231 1367 5613 6108
1 Soufre total %0 1 19.5 1 33.4 3.8 1=30===:!
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. SOLS HYDROMORPHES MINERAUX SALES
Profil nO MS 131 MS 138 HS 151 MS 178
Echantillon nO 1311 1312 1313 1381 1382 1383 1511 n1512 1781 1782
Profondeur en cm 10/20 60/80 100/ 5/15 20/40 60/80 0/30 40/80 0/20 80/120 100
GRANULOMETRIE EN "0
Humidité ••••••••••••• 0.9 3.2 4 0.5 1.2 0.9 . 5 4 0.5 0.9




32.7 25.7 8.5 6.8
Limon fin •••••••••••• 4 7 9 1 1.5 2 11.4 8.4 3.6 2.3
Limon grossier ••••••• 14 9 10 2 2.5 0.3 18.1 17 .4 5.2 2.6
Sable fin •••••••••••• 70 46 45 91 90 88 36.6 48 51.6 50.6
Sable grossier ••••••• 1 1 0.6 2.7 5.5 6.5 1.2 0.5 31.7 37.7
Màtière organique .... 0.2 0.2 0.3 0.2 0.2 0.1 7.1 4 0.3 0.3
MATIERE ORGANIQUE EN %0
Carbone . .. . . .. 1.12 1.6 1.83 1.28 1.16 0.60 41 23.4 1.68 1 1.591
i. CID T E
pH eau 1/1 ........... 7.4 7.4 7.3 6 .l~ 5.7 6.9 2.5 1 2.3 8.1 8.7 1
CATIONS ECR INGEABLES
Calcium ca++ méq % 2.50 1.75 2 •i~·5 2.90
Magnésium Mg++-
" 4.63 3.38 2.85 2.40
Potassium K+
"
O.g 0.18 0.18 o.ol}
Sodium Na-\- " 6.25 5.55 2.32 1.72
S
" 13 52 10.86 7.80 7.06
SELS SO~!LBLES
-
EXTR IT AC UEUX 1/ 0
Calcium Ca++ méQ/1 1.4 1.8 2.6 1 1.4 1 6.9 5 0.9 2.7
Magnésium Mg++-
" 3.6 6.6 9.3 3.3 3.8 4.4 18.8 14.6 6 5.3
Potassium K+ " 0.2 0.1 0.1 0.1 0.1 0.1 0.2 0.4 1 1
Sodium Na+
" 13.5 35.5 43.5 12.5 16 20.5 56 47.2 31.8 35.8
Chlore CI-
" 17.8 43.3 54.5 17 .5 22 27.5 59 47.5 35.5 38
Sulfate SOt...=
" 3 6 7.3 0.4 3.4 2.1 32.9 27.8 3.1 3.9
C.E. en micrornhos 2100 4900 6000 1900 2200 3000 9000 7400 4000 4300
pH ................. 6.5 6.4 6 3 6.4 6.3 6 5 3.1 2 9 6.6 6.7
Soufre total %0 .... 1.3 3.9 5.1 16.2 35.40 14.10 15.2C
- 19 -
RENDZINES SUR KJOIGŒNMODDING
Profil nO DIBO 1 BODI 2
Echantillon nO 11 12 13 14 21 22
Profondeur en cm 0/23 23/ llÛ llD/62 62178 0/28 26/60
GRANULOMETRIE EN %
Humidité ....... ............ 3.4 2.5 2 1.8 4.9 2.4
Argile ...........•........ 7.4 4.9 3.5 2.3 10.• 9 5
Limon fin ·................ 6.5 3· 2.8 2.5 5.5 2
Limon grossier ............ 1.3 0.7 0.8 0.7 2.3 1.6
,
Sable fin ·................ 6 5.4 5.3 5.4 20.3 16.8
Sable grossier ............ 1.4 1.7 1.5 1 8.7 6
Matière organique . ....... 8.7 5 5.5 5 10.7 6.6
C03Ca '70
·.
............... 60 69.2 66.2 73.9 31.7 60
MATIERE ORGANIQUE EN '700
Carbone ·.................. 50.4 29 32 29 62 38.4
Azote ..................... 3.8 2.5 1.42 0.84 4.22 1.30
CIN ·.................. 13.3 11.6 22.5 34.5 ll~.7 29.5
ACIDITE
pH eau 1/2,5 .............. 8.2 8.3 8.4 8.8 8.3 8.6
pH Kcl ·.................. 6.4 6.6 7 7 6.4 6.6
CATIONS ECHANGEABLES




0.95 0.75 1.75 1.15 0.50 0.35·.....
Potassium K+
" 0.09 0.04 0.05 0.03 0.07 0.02.......
Sodium Na+
"
0.10 0.09 0.26 0.17 0.11 0.07
·.
...
S. " 44.44 38.0 38 36;25 1.<6.38 36.59·.. "..
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SOLS MINERAUX BRUTS 
D'ORIGINE NON CLIMATIQUE 
D'APPORT 
MARIN ET FLUVIO-MARIN 
Sur plages sableuses récentes 
et subactuelles 
Sur vases recentes et subactuelles 
SOLS PEU EVOLUES 
D'ORIGINE NON CLIMATIQUE 
D'APPORT 
MODAUX 
~ Sur cordons littoraux 
Su r terrasses sableuses 
HYDROMORPHES 
~ Sur terrasses marines sableuses 
A SULFURES 
CI2] Su r vases plus ou moins sableuses 
SOLS HALOMORPHES 
A STRUCTURE NON DEGRADEE 
SALINS 
A EFFLORESCENCES SALINES D Sursables 
ACIDIFIES 









A TRES FORTE EFFERVESCENCE 
-
Sur Kjokkermodd1ng <Amas de 
coqu1llagesl 
·~ . k 
jJ 
Sols développes sur continental 
terminal !Pour memo1re, non 
etud1és dans cette carte) 
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